
Aspects de Norma ndie
Une terre d'artistes et d'écrivains

La projection d'« Une vie », le f i l m
d 'Astruc tiré ou p lutôt insp iré de
l'œuvre de Maupassant , a attiré l'at-
tention sur une p rovince de France
particulièrement riche d 'écrivains
et d'artistes. Non que le f i l m  resti-
tue f idèlement la Normandie, mais
parce que le spectateur, se repor-
tant au livre ou aux lieux p récis
de l'histoire , se sent transporté sur
les côtes de la Manche , dans les
environs d 'Y port , où la mer se brise
contre les hautes falaises et sur les
galets blancs. C'est d'ailleurs, côté
mer, un paysage p lutôt en noir et
blanc — les bateaux sur les galets
— tandis que , à quel ques mètres
des p lages , s'étendent les champs
de blé , de t rè f les , de luzerne dans

Maison de Guy de Maupassant à Etretat (Seine maritime)

l'éclat de leurs couleurs, et paissent
les vaches normandes.

Maupassant , lui , habitait Etretat ,
où sa maison, bien qu 'ayant passé
à d'autres propriétaires, est restée
dans l'état où il l'a laissée. Sise , rue
Guy-de-Maupassant , c'est une de-
meure charmante sur la route de
Criquetot, dans une de ces valleuses

qui descendent vers la mer. On y
accède par une vallée mystérieuse
au bout de laquelle on aperçoit ,
dans le vert des arbres, les lignes
rouges de la façade.  Derrière la
maison se cache la fameuse « ca-
loge » où Maupassant logeait son
valet de chambre. C'est un vieux
bateau aménagé en appartement. La
mère de l'écrivain habitait une au-
tre maison en ville. Les œuvres de
Maupassant sont assez liées à la
Normandie pour que les lieux où
vécut l'écrivain ne nous soient pas
indi f férents .

On ne peut déboucher sur Rouen
ni traverser Trouville sans penser
à Flaubert , qu 'un p èlerinage nor-
mand rend singulièrement présent.

Ailleurs, c'est Proust qu'on évo-
que , dans ce Cabourg, où seule une
petite p lace porte le nom du roman-
cier du « Temps perdu ». Mais en
longeant la digue , « à l'ombre des
jeunes f i l les  en f l eu r  », en passant
sous les fenêtres du Grand Hôtel
d'où l 'écrivain a vu pour nous tant
de choses, le souvenir d'une œuvre
inépuisable la rend souda in précise
et contemporaine.

Dans la vallée de la Seine, c'est
la grande ombre de Victor Hugo
qui nous accueille A Villequier dont
le cimetière garde les tombes de
Lèopoldine et de Charles Vacquerie,
au destin trag ique , d'une autre f i l l e
et de la femme du poè te. Un Musée
Victor Hugo sera bientôt installé
dans la maison où séjourna Hugo ,
sur la rive majestueuse du f leuve.

La maison des Gide , à Cuverville,
garde encore bien d'autres secrets.
Solitaire, en p leine campagne , elle
f u t  le rendez-vous des p lus grands
esprits de ce siècle et le lieu d'un
drame profond  qui s'appelle Made-
leine et André Gide. Ils reposent
côte à côte dans le cimetière du
village.

A Varengeville, c'est la tombe
d'Albert Roussel , dans le cimetière
marin, qui nous rappelle, ainsi que
la maison d'Henri Rabaud , à Etre-
tat, que la Normandie f u t  chère
aussi aux musiciens.

Quant aux pe intres, de Courbet à
D u f y ,  combien ont élu la terre et
la mer normandes !

Et on pourrait continuer long-
temps ce pèlerinage...

«Ike» arrivera
auj ourd'hui à Bonn

Fièvre dans la capitale allemande

Il se rendra jeudi en Angleterre où il séjournera
jusqu'au 2 septembre, puis il gagnera Paris

BONN. — La capitale fédérale achève
dans la fièvre les préparatifs de l'ac-
cueil du président Eisenhower qui doit
arriver mercredi soir à Bonn , première
étape de son périple européen.

Le problème essent i el, pour les res-
ponsables alilemainds et américainis, est
celui de la sécurité du président des
Etats-Unis. Comme on s'attend à l'aéro-
drome aussi bien que le long du par-
cours à uin e affluence de spectateurs
jamais connue — plus de cent mi l le
personnes, prévoie-t-on — la police
die la capitale a demandé l'envoi de
nombreux ren forts qui viendront d'un
peu partout en Allemagne occidentale.
Au total, plus de milite agents assure-
ront la protection du convoi officiel ,
sans compter les gardes du corps amé-
ricains et allemands en civil, chargés
directement de veiller sur l'illustre vi-
siteur.

Six heures d'ent retien
avec M.  Ad enauer

Le président résidera à Bad Godes-
bert, petite ville située à une dizaine
die kilomètres de Bonm, dans la villa
de l'aimbassadieur des Etats-Unis. Arrivé

mercredi à 18 h. 45 (heure Locale),
Ike commencera ses entretien s avec
les leaders ouest-allemands le lende-
main, à 8 h. 45. Il déjeunera avec le
chancelier Adenauer.

Et à 17 h. 30, le président des Etats-
Unis qui aura , en tout, conversé six
heures avec le chancelier, reprendra
l'avion pour Lon dres où il atterrira à
18 h. 45.

(Lire la suite en f lm e  page)

Le gouvernement français
frappe un grand coup

Offensive spectaculaire contre les hausses de prix illicites
à la veille du « rendez-vous d'automne »

Une série de fraudeurs condamnés à de fortes amendes
et à des peines de prison

Téléphone de notre correspondant de Paris par intérim :
Le gouvernement prépare le « rendez-vous social » d'automne par une

offensive spectaculaire contre les hausses illicites.
Pour le succès de la politique de

redressement de M. Pinay, le rendez-
vous d'automne, rendez-vous classique
qui marque généralement après l'eu-
phorie des vacances et les lourdes dé-
penses qu 'elles occasionnent, la repri-
se des revendications de salaires, est
capital.

La politique de rigueur du gouver-
nement a été ces derniers temps ré-
affirmée avec force aussi bien par le
président du Conseil que par son mi-
nistre des finances. MM. Debré et Pi-
nay ont prévenu les salariés qu 'ils ne
devaient pas escompter des augmenta-
tions de salaires importantes. « Les sa-

laires ne sont pas bloqués, mais... »
Mais le gouvernement n'encourage

pas les patrons à augmenter les salai-
res ; Il préfère qu 'ils diminuent leurs
prix. Cette baisse lui paraît plus pro-
fitable aux travailleurs que les aug-
mentations de salaires qui provoquent
des majorations de prix.

II y a aussi le danger des hausses
illicites, chiffres arrondis au bénéfice
du vendeur à l'occasion de la confec-
tion des nouvelles étiquettes en francs
nouveaux, coups de pouce peu impor-
tants mais répétés qui finiissent par
compter, et autres manipulations ha-
biles.

INTÉRIM.
(Lire la suite en Orne page)

Très important
conseil des ministres

Âujourd nui à Paris

Téléphone de notre correspondant de
Paris par intérim :

L'Algérie, dans son aspect purement
français et dans son contexte interna-
tional, reste au tout premier plan des
préoccupations gouvernementales fran-
çaises. Procédé inhabituel , le porte-
parole du gouvernement , M. Frey, mi-
nistre de l ' information , a annoncé,
hier soir , que le Conseil des ministres,
que présidera aujourd'hui le général
de Gaulle , sera particulièrement im-
portant. Il a dit : « Probablement le
plus important des conseils que le
gouvernement ait tenus depuis sa for-
mation. »

Le communiqué qui sera publié à
son Issue reflétera , a-t-il dit , la posi-
tion d'ensemble du gouvernement sur
un certain nombre de sujets et notam-
ment sur les problèmes relatifs à l'Al-
gérie.

INTÉRIM.

Invasion de cigognes dans le canton de Berne

j "J région de Schônbuhl - Urtenen , dans le canton de Berne , a été envahie
Par des cigognes venant d'Alsace et d'Allemagne et qui , avant de reprendre

leur vol vers le sud, se sont reposées quelques jours en Suisse.

LE BLOC-NOTES
d'un tour du monde en 60 j ours

En voyage avec le gagnant neuchàtelois d'< Echec et mat >

..¦¦- Et voici la f i n  du beau voyage. Ayant accompli son tour du monde,
M . Gérard Mailler , l'heureux gagnant d' « Echec et mat », donne ses der-
nières impressions du continent américain et fa i t  quel ques réflexions
f inales où l' on voit que l'ancien gymnasien neuchàtelois n'a pas oublié
Joachim Du Bellay et sa chaumière...

New-York, 10 août.

Etrange Amérique, terre des con-
trastes, surtout dans l'attitude des gens
qui affectent une pudibonderie extrême
dans la rue et dans les endroits publics,
et qui pourtant étalent au regard de
tous, dans des boutiques spécialisées,
des centaines de revues nudistes et au-
tres et des cinémas individuels de strip-
tease par dizaines. Non, Paris, qu 'on
dit dévergondé, ne tolérerait pas cela !

Je n'ai naturellement pas la préten-
tion de vous résumer, en 50 lignes, ces
Etats-Unis que bien des auteurs n'ont
fait qu 'effleurer dans des livres de 500
pages. Vous connaissez sans doute le
bouquin de Simone de Beauvoir ,
« L'Amérique au jour le jour », où
1 auteur nous entretient surtout de ses
libations diurnes et noclurnes (j' ai noté
une moyenne de deux à trois mots
« whisky » par page...) Je veux bien
que 1 alcoolisme est un problème na-
tional et pas plus tard qu 'hier j 'ai vu
un film éducatif évoquant ce sujet et
mettant en garde le public contre les
ravages de ce mal. D'autres livres plus

sérieux ont été publiés sur ce pays,
Ceux d'André Siegfried ou d'Henri
Troyat sont vraiment dignes d'être lus
et digérés.

De San Francisco
à New-York en avion

Mais hélas ! quant à moi je n'aurai
qu 'une vision fragmentaire de ce con-
tinent, puisque je n'aurai pu visiter que
San Francisco et New-York et survoler
de jour les immensités de l'Arizona ,
du Colorado et du Middle West. En
effet , de San Francisco il est quasi-
ment impossible de trouver une place
dans les avions volant vers l'est si on
ne 1 a pas réservée quinze jours d'a-
vance, et je n ai donc pu visiter ni
Chicago, ni Washington. Bienheureux
ai-je été de trouver un fauteuil haute-
ment inconfortable sur un avion de la
T.W.A. qui , au cours de 16 intermi-
nables heures, nous a mené à New-
York avec arrêt à Los Angeles et à
Saint-Louis. Bien plus, aucun repas,
même pas un sandwich, ne nous a été
offert au cours du voyage, et je vous
laisse à deviner l'état dans lequel j 'ai

été jeté à 3 heures du matin sur le pavé,
ou plutôt sur l'asphalte new-yorkais,
Cette compagnie pourrait vraiment pren-
dre exemple sur les compagnies euro-
péennes ou asiatiques, et en particuliei
sur la Swissair, où l'on est fort bien
traité et nourri. La lenteur du trajet
du moins m'a-t-elle permis d'observer
de mon hublot les immensités rouges
du Colorado, les terres jaunes de l'Ari-
zona , les gorges profondes des Monta-
gnes Rocheuses, et enfin les terres fer-
tiles du Middle West, divisées sur des
centaines de kilomètres en carrés d'égale
superficie bordés de chemins ocre. Oui,
les Etats-Unis sont un monde d'une
grandeur et d'une richesse incompa-
rables.

Mais la lenteur toute relative de ces
vols sera bientôt un anachronisme, et
en voyant de l'aéroport de San-Fran-
cisco s'envoler les avions à réaction ,
« les je ts », je me disais que les vieux
« DC-6 » et « Constellation » seront
d ici deux ans aussi démodés qu 'une
« Dion Bouton » l'est par rapport à la
« D.S. » par exemple. Il faut voir cet
aérodrome de San-Francisco où toutes
les 30 secondes un avion décolle ou
atterrit.

Gérald MAULER.

(Lire la suite en Gtne page)

L'ESPIONNE NUMÉRO UN
DE LA MODE FRANÇAISE
A ÉTÉ ARRÊTÉ E A PARIS
// s agit d'une prétendue jour naliste autrichienne qui, depuis
sept ans, pillait la haute couture parisienne pour le compte
d'une organisation de plagiaires opérant aux Etats-Unis

Sur plainte du syndicat de la haute couture parisienne, les policiers de
la sûreté nationale ont procédé à l'arrestation d'une prétendue journaliste
autrichienne, Maria Kastner-Srubar, trente-sept ans, qui , depuis sept années,
espionnait régulièrement les créations des plus célèbres ateliers de la
capitale pour le compte d'une organisation de plagiaires opérant aux
Etats-Unis.

Une perquisition effectu ée dams une
chambre d'un grand hôtel des Champs-
Elysées, où résidait « l'espionne numé-
ro un » de la mod e française, a permis
de saisir des centaines de croquis re-

produisant les modèles exclusifs des
collections d'hiver des plus grands
couturiers.

(Lire la suite en Orne page)

Brigitte Bardot
sera maman
en janvier

CONFIR MA TION:

L'annonce, le mois dernier, de la
maternité de Brigitte Bardot, démentie
par l'intéressée elle-même, a reçu hier,
à Nice, une confirmation quasi-
officielle.

M. Michel Frankovitch, directeur
pour l'Europe de la-fiirme Columbia ,
a déclaré :

— Raoul Lévy, son prodaicteur-
manager, ne caohe plus maintenant que
Brigitte attend un bébé pour jamvier
1960. Nous avons donc décidé de repor-
ter au mois de marra le prermiier tour
die manivelle du fim «La Vérité » que
la vedette française doit tourner pour
nous, sous la direction die Clouzot.

Victime d'une nouvelle crise de colli-
bacilose, qui l'a tenue à la chambre
pendant trois jours, Brigitte Bardot
se refuse cependant à confirmer ou à
infirmer la nouvelle. Auss i, aux studios
de la Viotorine où elle achève « Voulez-
vous damser avec moi », le filin de
Boisroud, on doute qu'elle puisse long-
temps encore cacher son secret.

«L 'avenir de l 'humanité dép end
de mes conversations avec M. Khrouchtchev»

Quelles que soient les pressions ou les tentations, nous n'abandonnerons jamais
nos idéaux et nos principes et ne faiblirons jamais dans notre détermination

de maintenir notre sécurité tout en recherchant la paix

WASHINGTON, 25 (A.F.P.). — Dans une déclaration dont
il a donné lecture en ouvrant mardi sa conférence de presse,
le président Eisenhower a déclaré que parmi les buts de son
voyage en Europe figure la nécessité de réaffirmer la foi des
Etats-Unis dans une paix honorable et juste.

Le président, quelques heures
avant son départ pour rencontrer
les chefs d'Etat occidentaux, a
affirmé qu 'il s'efforcerait de soute-
nir l'unité de l'Occident déterminé
à s'opposer « si nécessaire par la
force » à toute agression. Il a indi-
qué qu 'il demanderait à ses collè-
gues européens de réaffirmer que
l'Occident est prêt à négocier sur
une base réaliste avec l'ILR.S.S. tout

plan raisonnable sur le désarme-
ment et à faire un pas réel vers la
solution des problèmes de l'Allema-
gne divisée. Dans la recherche de

ces objectifs, l'un des buts du
voyage est de réaffirmer conjointe-
ment que « quelles que soient les
pressions ou les tentations, nous
n'abandonnerons jamais nos idéaux
et nos principes et ne faiblirons ja-
mais dans notre détermination de
maintenir notre sécurité pendant
que nous recherchons la paix ».
(Lire la suite en 9me page )

M. Eisenhower part pour l'Europe:Les fruits
d'un «Munich genevois»

L

E conflit qui vient d'éclater au
Laos est de nature à embarras-
ser les chroniqueurs de la

«grande presse officieuse » dont les
commentaires sont jusqu'à présent plu-

tôt timides. Ce n'est pas par manque
d'information, car les dépêches indi-
quer.! clairement d'où vient l'agression.

Mais il est assez gênanl au momen! où

l'on se plaît à décrire les perspecti-
ve, de détente internationale qu'ou-

ïe la rencontre Khrouchtchev - Eisen-
hower de constater que, dans le camp
même d'un des deux partenaires, on

n'hésite pas à recourir de nouveau aux
méthodes de violence ef à créer une

fois de plus un climat de trouble et
un foyer de lutte.

Assurément , nous savons que, selon

une version des faits généralement ré-
pandue, mais qui nous paraî t par trop
commode, c'est Pékin seul qui a pris

la responsabilité de cette nouvelle
guerre. La Chine populaire, inquiète

de la tournure que pourrait prendre la
conférence russo-américaine , aurait dé-
clenché le conflit du Laos pour faire
comprendre à M. Khrouchtchev qu'il
Ile saurait négliger les intérêts de l'allié
d'Extrême-Orient. « Moi aussi, j 'ai mes
jHras », faisait dire à l'homme d'Eiai
loviétique le dessinateur d'un journal
inglais. Et cependant que M. K. était
iré par le pan de sa vesie par Mao
fsé-toung, Ike assis à son côté était
iré en arrière, lui aussi, par deux for-
cenés qui s 'appelaieni de Gaulle et
Adenauer.

Les caricaturistes d'outre-Manche ont
décidément le don de déformer non
seulement les personnages, mais encore
la réalité I Deux jours après, en effet ,
c'est un organe russe, et non chinois,
les « Isvetzia » de Moscou qui atta-
quait avec violence les Américains que
ce journal accusait sans fard d'avoir
voulu s'emparer du Laos.

M. Khrouchtchev a-t-il été mis par
Pékin en présence du fa rt accomp li ?
Nous n'en savons rien. Ce qui est cer-
ta'tn, en revanche, c'est que mainte-
nanl que l'affaire est engagée, la
presse soviétique, presse d'Etat par
excellente,, soutient l'action chinoise.
Ernest qu'une tois de plus les deux
grandes puissances communistes sont
soudées l'une à l'autre par l'idéologie
et les intérêts qui leur sorti communs.
L'événement est de ceux qui s'inscri-
vent dans la ligne du lénino-marxisme
et l'on peut supposer en fin de comp-
te que K., loin d'être irrité par son
apparition, saura tirer parti de la guer-
re laotienne comme d'un atout sup-
plémentaire destiné, par ce qu'il repré-
sente, à arracher le plus de conces-
sions possibles à l'adversaire.

L'affaire est ennuyeuse aussi pour
certains chroniqueurs occidentaux par-
ce qu'elle leur rappelle assez fâcheu-
sement les hymnes d'allégresse qu'ils
ont entonnés il y a cinq ans en l'hon-
neur des accords de Genève. Le con-
formisme international exigeait à ce
moment-là qu'on célébrât M. Mendès-
France comme le sauveur de la paix ;
et l'on se faisait taper sur les doigts
si l'on avait le malheur d'écrire qu'il
fallait attendre la suite. Or, il apparaît
aujourd'hui que le pari stupide, en-
gagé â l'époque par M. Mendès avec
les bolchévistes, non seulement a fa il
perdre à la France toutes ses posi-
tions dans ses anciennes colonies d'In-
dochine — au profit des Soviétiques
et des Américains — mais encore e
amené une paix si précaire qu'un lus-
tre après elle est remise en cause par
Ho Chi-minh et par ses puissants pa-
trons de Pékin el de Moscou.

Concluons en soulignant que l'affaire
du Laos devrait être l'un des princi-
paux objets de notre méditation à
l'heure actuelle. Il y a vingt ans écla-
tait la guerre générale, conséquence
notamment de l'accord de Munich. Le
Munich genevois de 1954 révèle main-
tenant sa fragilité. Avis à ceux qui
attendent quelque compromis de ce
genre de la prochaine rencontre so-
viéto-américaine et à ceux qui con-
seillent aujourd'hui à la France sem-
blable cap itulation devant le F.L.N.

René BRAICHET .



A vendre, à Neuchâtel,

magnifique villa locative
de 3 grands appartements, grands dégagements.
Situation unique.

Adresser offres écrites à M. P. 8817 au bureau
de la Feuille d'avis.

Auxiliaire d'imprimerie
serait engagé tout de suite ou pour
date à convenir. La préférence sera domu

6
à personne ayant occupé emploi dan*atelier de mécanique. Adresser les 0(f

Ua
avec prétentions de salaire , sou s chiff '
U. G. 8885 nu bureau de la Feuille dvf*

Fabrique d'horlogerie cherche pour
entrée immédiate

employée
pour divers travaux de fabrication.
Faire offres à case postale 1148
Neuchâtel 1.

Importante fabrique de confiserie
cherche

représentant
en titre (fixe, frais , commission).
Rayon : canton s de Neuchâtel , Fri-
bourg et Jura bernois.
Envoyer curriculum vitae, photo , réfé-
rences sous chiffres T 10253 Q à Pu-
blicitas S. A., Bâle.

Ecole anglaise à la montagne cherche pour octobrt

INSTITUTRICE
ou monitrice-surveillante

(entre 25 et 40 ans) de langue maternelle fran-
çaise. Expérience dans l'enseignement du français
aux étrangers désirée. Chiffres PD 39.281 L à
Publicitas , Lausanne.

Grande entreprise industrielle à Bienne
cherche, pour entrée immédiate ou

pour époque à convenir,

EMPLOYÉ (E)
bilingue, capable et consciencieux, pour
poste de confiance. Nous demandons ,
des connaissances en comptabilité et
en dactylographie. Semaine de 5 jours.

Prière de faire offres manuscrites avec
curriculum vitae, copies de certi-
ficats et photo sous chiffres Z. 40468 U.
à Publicitas S.A., rue Dufour 17, Bienne.

Fabrique de placage cherche

JEUNES FEMMES
(de 20 à 40 ans) pour travail inté-
ressant et facile. Entrée immédiate.
Semaine de 5 jours, locaux moder.-—
nés. Les personnes actives et ayant
une bonne vue sont priées de faire
offres à Werner Martin & Cie,

les Geneveys-sur-Coffrane.

'.
Agence « FIAT » et « VAUXHALL »

cherche

vendeur d'automobiles
place stable. — Faire offres écrites
avec références, certificats et pré-
tentions de salaire , au GARAGE
M. FACCHINETTI, Portes-Rouges 1-3,

Neuchâtel.

Technàl S.A., matière plastic, Bôle/NE
(gare de Colombier) engagerait tout
de suite

manœuvres et ouvrières
Se présenter ou téléphoner au
No 6 37 35.

Fille de salle
est demandée pour la Taverne neuchàtelolse.
Entrée à convenir. S'adresser à l'hôtel du Raisin,
Neuchâtel , tél. (038) 5 45 51.

On demande un

OUVRIER
de campagne. Italien ac-
cepté. — S'adresser à
Charles Favre, la Coué /
Travers.

Particulier achèterait quelques

châles - tapis anciens
Revendeurs s'abstenir. Adresser offres écrites
à H. N. 8759 au bureau de la Feuill e d'avis.

Nous cherchons pour
entrée immédiate ,

ouvrière
habile et consciencieuse,
pour travail de brossage
et d'alde-argenteuse. —
Se présenter ou faire of-
fres à Paul K r a m e r ,
usine de Malllefer. Neu-
châtel.

aat

(Lire la suite
des annonces

classées
en 8me page.)

On cherche pour tout
de suite cm date à con-
venir

jeune vendeuse
pour commerce de laite-
rie. Bons soins , bon sa-
laire. Faire offres à la
laiterie Graber , le Locle.

A LOUER, à Cernier
Dès le 1er novembre 1959 :

Appartement de 3 pièces et hall
neuf , avec confort , au prix de Fr. 125.—
par mois plus acompte de chauffage.

Dès le 15 novembre 1959 :

Appartement de 3 pièces
neuf , avec confort , au prix de Fr. 90.— par
mois plus acompte de chauffage.
Tout de suite ou pour date à convenir :

Appartement de 4 pièces
dans constuction nouvelle, avec confort , au
prix de Fr. 150.— par mois plus acompte
de chauffage.

Pour tous renseignements , s'adresser à la
Fondation d'Ebauches S.A., à Neuchâtel , case
postale 1157, tél. 5 74 01.

GRISE-PIERRE :
Commerçants !

A louer dans quartier en pleine expansion
quelques arcades de 65 m2 à 180 m2

Pour la location : M. LUCIEN PETITPIERRE
RUE MATILE 20 - Tél. 5 15 96

Inspecteur de « La Genevoise », Compagnie d'assurances, propriétaire
V _J

[jTJTTTI |Uj' | ' i [ |U s
On cherche une

employée
de maison

Bons gages, nourrie,
blanchie, logée. Vie de
famille. Tél. 9 13 02.

JE CHERCHE
pour le 31 août une

pension complète
pour jeune garçon fréquentant l'école secondaire , vie de famille
et surveillance des devoirs indispensables. — Faire offres d'urgence

en téléphonant au No (039) 5 42 83.

Mlle Monnard
chambres et pension pour
Jeunes gens aux études.
Renseignements par écrit
3, Beaux-Arts, Neuchâtel.

c ^Bulletin d'abonnement à la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL
Le soussigné s'abonne dès ce jour à fin

* septembre 1959 . . . .  Fr. 3.30

* décembre 1959 . . . .  Fr. 12.—
('Biffer ce qui ne convient pas)

¦

Nom : 

Prénom : , ¦

Rue : 

Localité : , 

Adresser le présent bulletin sous enveloppe affranchie
de 5 et. à

« FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL »
service des abonnements
N E U C H A T E L

qui vous enverra un bulletin de versement
V )

I l lCalJI EU  R J rfPfc VOUj parlez ©I écrivez correctement ff$
de 20 à 30 ans le français, |||

f̂e vous avez de bonnes connaissances bfjj

S ^BBE

B. ^^ d'allemand , f?f?.

A vous bénéficiez d'une bon-ne culture KÇ$
- I ™ générale, Kï

9 vous avez un eîprif créateur, j£ij

; j A vous jouissez d'une large faeiiité j^1 ^̂  d'adaptation, jflrà

A ENFIN, 3 des points ci-dessus au SjT
 ̂ minimum, sont dans vos cordes, el gjj l

' J que vous désirez vous créer une fis
"• , :H situation stable et intéressante avec IS

| caisse de retraite dans la st >l

¦ PUBLICITÉ 1
A N E U C H A T E L  M

Failes vos offres détaillées, manuscrites, avec photo, copies de J*jji
certificats, curriculum vitae el prétentions de salaire sous chiffres ïjfv!

P 5475 N a Publicitas, Neuchâtel. $fcj

TAREX S.A., fabrique de machines, à GENÈVE, cherche

STÉNODACTYLO
pour correspondance en langues française et anglaise
(éventuellement allemande). Date d'entrée en service là
plus proche possible. — Faire offres de service manuscrite
avec curriciîluim vitae, certificats, références et photo.

Homme seul avec deux enfants, à Neu-
châtel , cherche

personne expérimentée
et de confiance pour tenir son ménage.
S'adresser sous chiffres N. A. 8879 au bureau
de la Feuille d'avis.

On, cherche pour tout de suite un bon

représentant
pour Neuchâtel et environs. Visite de la
clientèle commerciale.

Adresser offres sous chiffres L. Y. 8877
au bureau de la FeuiUe d'avis.

Bonne sommelière
serait engagée tout de suite ou pour
date à convenir. S'adresser au café
Suisse, Place - d'Armes, Neuchâtel ,

tél. 5 24 25.

DANS CHAQUE LOCALITÉ
ou région , AGENT-DÉPOSITAIRE peut

GAGNER FR. 1000.-
avec produit de consommation, Indispensable pour
autos, motos, camions, tracteurs, etc. — Offres
sous chiffres P. H. 81.189 L., à Publicitas, Lausanne.

On cherche tout de suite

2 ou 3 serruriers
et soudeurs à l'électricité

capables pour travaux de fenêtres
de façades aluminium. Places stables
pour ouvriers capables, excellentes
rssibilités de gain, semaine . de

jours, caisse de vieillesse. Offres
avec copies de certificats et ¦curri-
culum vitae : HARTMANN & Co S.A.,
constructions métalliques, Bienne,
tél. 4 37 37. -

On demande

j eune fille
pour travaux de ménage faciles et pour surveiller
une petite fille de 4 ans. Très bon soins, heures
3e travail régulières. Faire offres avec prétentions
de salaire et Indication de la date d'entrée à
Famille R. Dur, Wangenstrasse 88, Berne 18.

Importante usine de décolletage
¦*»

c h e r c h e

pour entrée immédiate ou date
à convenir

décolleteurs
expérimentés: ètvcfjhscïencieux , con-
naissant la mise en train et le
travail sur les machines Tornos M 4

et M10 pour pièces soignées.

Prière de faire offres détaillées
sous chiffres P. 5173 A. à Publicitas,

Bienne.
. 

¦ 
'

.

PEINTRE
serait engagé poux tout
de suite. Place stable. —
S'adresser à l'entreprise
S. Vuille, Boudry. Tél.
6 44 14.

Chambre Indépendante
avec bonne pension pour
étudiant , près de l'uni-versité. — Tél. 5 75 62.

A louer au centre, à
partir du 1er septembre,
2 belles chambres, à un
ou deux lits, avec pen-
sion. — S'adresser : Ter-
reaux 3, 3me étage à
gauche.

On cherche une

femme de lessive
régulièrement une fols
par mois. Tél. 5 57 41.

BULOVA WATCH Co, Bienne
cherche
pour son département de terminages
à Neuchâtel

i

remonteuses
habiles et consciencieuses. Prière de
s'adresser à l'atelier de terminages de
Budova Watch Co, rue Louis-Favre 15,
à NeuchâteL Tél. (038) 5 57 34.

Jeune fille est deman-
dée comme

sommelière
débutante

Entrée Immédiate. Tél.
(038) 6 73 22.

Je cherche pour un
remplacement j de 2 mois
ouvrier

boulanger -
pâtissier

Adresser offres à E. Yer-
sln, les Verrières, tél.
(038) 9 32 39.

On demande um

garçon
de cuisine

Entrée 1er septembre. Se
présenter au restaurant
de la Paix , Neuchâtel.

OUVRIÈRES
seraient engagées pour
la gravure au pantogra-
phe. Travail propre. Dé-
butantes seraient mises
au courant. Tél. 5 26 45.

On cherche deux

garçons
de cuisine

Entrée Immédiate. Se
présenter au Buffet CF.
P., Neuchâtel , tél. 5 48 53.

On demande un

jeune homme
pour faire les courses et
aider au magasin.

Paire offres à M. Paul
Hitz , boucherie Sociale,
la Chaux-de-Fonds.

On cherche bon

domestique
de campagne, pour une
période de deux mo^.
Etranger accepté. Adres-r
ser offres à Georges Drozi
Cornaux, tél. 7 72 04. „

A LOUER
pour le 31 octobre ou époque à convenir

à la rue du Temple, au Locle

MAGASIN
et locaux annexes (bureau , arrière-
magasin, etc.). Situation de 1er ordre.

Pour tous renseignements, s'adresser
à l'étude de Me Edmond Zeltner,

le Locle.

A louer à Corcelles, dans immeuble soigné,

appartements
de 4 et 3 pièces, dès le 24 septembre ou
pour date à convenir . S'adresser à l'étude
Charles Bonhôte , Peseux.

A louer aux Charmettes, pour le 24 septem-
bre 1959,

APPARTEMENT
de 1 pièce, cuisine, salle de bains, tout confort.
Loyer mensuel Pr. 105.— plus prestations de
ohauïfage.

ETUDE PIERRE JUNG, avocat, Bassin 14, Neu-
châtel. Tél . 5 82 22 .

Famille avec deux enfants cherche 3 pièces, salle
de bain,

avec ou sans confort
région vignoble neuchàtelois. Ecrire à Wurstember-
ger, Bonvillars (VD).

Couple cherche cham-
bre à Neuchâtel ou aux
environs, avec possibilité
de cuisiner, du 26 août
au . 5 septembre. — De
Tolède, c/o collège « La/..
Châtaigneraie », Founex/L
Coppet (Vaud). - ..*..
-if A J — . .À

M0NRUZ
à louer chambre meublée
agréable et bien située,
à personne sérieuse. —
Prière de téléphoner au
5 89 70, aux heures des
repas.

Jolie chambre meublée
soleil, central , bains. —
S'adresser dès 19 heures
à Mme Mady Hess. Beau-
regard 1, Serrières.

A louer Jolie chambre
près de la gare, part à
la salle de bains. Côte 7,
2me étage, tél. 5 75 65.

Belle chambre
à louer. — Tél. 5 67 59.

A louer à personne sé-
rieuse, chambre meublée.
S'adresser : faubourg de
l'Hôpital 48, tél. 5 19 79.

Chambre
indépendante

meublée, à louer dès le
1er septembre 1959, à
dame ou demoiselle, rue
Louis-Favre 6, 3me étage.
S'adresser à la Fiduciaire
du bâtiment, tél. 5 15 16,
entre 11 h. et 12 heures.

Jolie chambre. Part à
la salle de bains. Saint-
Hélène 11, tél. 5 16 94.

A louer à emiployé(e)
sérieux belle chambre.
Part à la salle de bains.
Tél. 5 76 83, entre 12 et
14 heures.

Au centre
bonne pension avec
chambres à 1 ou 2 lits.
Tél. 5 61 91.

On demande un

logement
de 2 ou 3 pièces, mo-
derne, tout confort, à
Oorceiles. — Adresser of-
fres écrites à E.R. 8870,
au bureau de la Feuille
d'avis.

TERRAIN
â vendre, à Cortaillod ; surface à convenir ; ser-
vices publics sur place, vue. Fr. 15.— le ma.

Adresser offres écrites à L. O. 8816 au bureau
de la Feuille d'avis.

A vendre au Landeron, Citadelle No 3,

MAISON ANCIENNE
lt ran<ruille (libre dès octobre) 1 étage,
3 petits logements, beau jardin , remise trans-
formable en garage. — Pour renseignements,
s'adresser à Jean-Paul Held, Saint-Biaise,
tél. 7 51 44.

A VENDRE
à Cormondrèche à la Grand-Rue
immeuble d'ancienne construction , compre-
nant : 1 appartement de 4 pièces, 1 appar-
tement de 1 pièce, avec grande cave et
dépôt ; dégagement de 1300 m2 environ
(terrain à bâtir). Assurance du bâtiment :
Fr. 35,700.— plus 75 %. Pour visiter et pour,
tous renseignements, s'adresser au notaire
Charles Bonhôte, à Peseux, administrateur
d'office de la succession de M. Georges
Chédel. Les offres doivent être adressées
à l'étude Bonhôte, jusqu'au 21 septembre 1959.

Je cherche, région de
Colombier - Neuchâtel,

IMMEUBLE
de 2 ou 3 logements.

Adresser offres écrites
à W. C. 8748 au bureau
de la Feuille d'avis.

Cave à louer
A louer pour époque à convenir, à proxi-

mité de la gare de Corcelles C.F.F., belle
cave agencée en vases Bôrsari.

5 vases d'une contenance totale de 71,000
litres.

Possibilité de dévagonnage direct.
S'adresser , pour tous renseignements, à

Chs DUBOIS, bureau de gérances, PESEUX
Tél. 8 14 13

A louer dans grand village du Vignoble
neuchàtelois, jolie

boucherie-charcuterie
avec logement et garage. Entrée à convenir.
Possibilité d'acheter les immeubles, avec
épicerie-mercerie, 3 logements, grandes dé-
pendances.

Pour visite et offres, s'adresser à Robert
Comtesse, Bevaix (NE). Tél. (038) 6 61 14.

On échangerait
logement moderne de 3
pièces, prix modéré, con-
tre 1 de 2 pièces, avec
ou sans confort, prix
modéré. — Adresser of-
fres écrites à I.V. 8874,
au bureau de la Feuille
d'avis.

CORTAILLOD
On cherche terrain à

proximité de villa en
construction, rue des
Chavanmes. Paire offres
avec numéros du cadas-
tre sous chiffres J. O.
8840 au bureau de la
Feuille d'avis.

L O C A L
à louer, rue de l'Ecluse
27, pour le 24 septembre
1959 ; loyer mensuel :
Fr. 24.—. Pour visiter,
s'adresser à M. ischer,
et pour traiter, à l'étude
Roger Dubois, notariat
et gérances, 3, rue des
Terreaux (tél. 5 14 41).

LOGEMENT
de S chambres, salle de
bains, cave, galetas et
Jardin, à remettre pour
le 1er octobre.

A la même adresse, à
vendre cuisinière élec-
trique. '— Offres sous
chiffres O.B. 8880, au
bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre au nord-est
de la ville

villa familiale
construction d ' a v a n t -
g u e r r e , entièrement
rénovée, de 6 chambres,
tout confort, chauffage
au mazout , machine à
laver automatique, ga-
rage, jardin. — Adresser
offres écrites à F.S. 8871,
au bureau de la Feuille
d'avis.

Petite m a i s o n  à .
vendre à

GRENS
Conviendrait p o u r
week-end. Ecrire sous
chiffres OFA 7450 L.
à Orell-Fussll-Annon-
ces, Lausanne.

A . louer
APPARTEMENT MEUBLE
de 1 chambre à 2 ! Il té,,
cuisine, bains. — Mou-
lins 33.

LOCAL
à louer, rue Louis-Favre
6, rez-de-chaussée ; di-
mensions : 8 m. 15 sur
3 m, 25, conviendrait
comme dépôt. — S'adres-
ser à la Fiduciaire du
bâtiment, tél. 5 15 16,
entre 11 et 12 heures.

A louer au centre

1 studio
1 chambre avec office et
W.-C, chauffage général.

1 grande pièce
avec W.-C, à l'Usage de
bureau ou de pied-à-
terre, chauffage général.
Adresser offres écrites à
P. C 8881 au bureau de
la Feuille d'avis.

A louer

logement
de 2 Va pièces, cuisine,
cave, toutes dépendances,
Jardin, au soleil, libre
tout dé suite ou pour
date à convenir. — Mme
Jeannin-Gygi, « Le Jor-
dll », Bevaix. Tél. 6 63 94,
le matin ou le soir.

E t r a n g e r  venant en
S u i s s e  prochainement
cherche à acheter au
bord du lac de Neuohâ-
tel, une

villa
avec jardin

die 8 pièces au moins,
dans jolie situation très
tranquille, Fr. 120.000 à
150.000.—

Offres à l'Agence ro-
mande Immobilière B. de
Chambrier, place Pury 1,
Neuchâtel.

A remettre, place de la
Gare,

studio
avec culslnette, douche,
non meublé, chauffage.
TéL 5 76 08.

Je cherche

studio
meubl)é ou non, avec
culslnette et salle de
b a i n s ,  éventuellement
douche, au centre ou à
l'ouest de la ville. —
Adresser offres écrites à
J. O. 8868, au bureau de
la Feuille d'avis.

Fonctionnaire postal
cherche pour le 24 sep-
tembre

appartement
de 3 ou 4 chambres, si
possible avec confort.

Offres sous chiffres
P 5458 N à Publicitas,
Neuchâtel.

Ménage très s o i g n é
cherche à Neuchâtel (est)

appartement
de 4 pièces ou plus, à
prix modéré. — Adresser
offres écrites avec prix à
H.U. 8873, au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche
à louer

2 chambres, cuisine, salle
de bains, confort . —'Té-
léphoner après les heures
de travail au 5 73 59,
sinon au 5 16 77.
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F L A M E N C O  
^

Le poêle i charbon moderne i
haut rendement.

Renseignements a notre magasin

Haefliger & Kaeser S.A.
Combustibles

Seyon 6 Tél. 5 24 26

• TAPIS • TAPIS •
Superbe choix - Toutes dimensions

Toujours les plus bas prix

T A P I S  B E N O I T  TÏÏS
Présentation à domicile - Facilités de paiement

le soir également

I Scie WIMA
.̂ âj!_ INCROYABLE
kT$5ÏÏ Fr. 20.-
Il AX $ ^\ 7S \ P

ar mo
's Pen<^

an
'|JflJ ^O fVr I 12 mois et 1 acomp-

JT\1 S\  J .̂ I 
,e 

^e ^r" *"'—y \^r \ Ĵ ,0" au to,a
'

I VJT~ Fr. Z80.-
i ï ou au comptant
* ' Fr. 250.—

45 kg: - démontable - moteur démarreur
automatique H HP - complète - lame
28 cm. - courroie - câble - guide-largeur -
porte-mandrin - table de 50 x 70 cm.

Livraison franco gare
Ecrire pour documentation a

CODIC S. A. - Genève
30, rue de Malalrex - Tél. (022) 34 34 25

; A vendre

« BUICK »
modèle 1948

«PEUGEOT» 203
modèle 1949

« CITROËN »
modèle 1952, avec radio,
11 large. Ces voitures
sont en parfait état ,
factures à l'appui. Tél.
5 61 72.

Si à la f in de la journée vous avez les pieds fatigués,
enflés ou douloureux , faites-les examiner.

Jeudi 27 août , de 9 h. à 18 h. I
un spécialiste BIOS sera à votre disposition pour s'entre- |tenir avec vous de l'état de vos pieds. Cette consultation ,
vous est offerte à titre gracieux par la maison BIOS.
Profitez donc de l'occasion qui vous est présentée ! X'ou- fbliez pas que seuls de bons pieds sont à même d'effectuer '
le travai l journalier que nous exigeons d'eux.

Nouveauté : des supports en matière
plasti que

Chaussures J. Kurt S. A. I
3, rue du Seyon NEUCHATEL

A vendre

pick-up
à l'état de neuf, pour
Joindre à radio ; p r i x :
40 fr . — Tél. 5 92 32.

Lits doubles
avec 2 matelas a ressorts,
garantis 10 ans, Fr. 296.-,
à voir au 2me magasin
de Meubles G. Meyer,
rue ries PansRpfi-Rravps

W*"BlB confondre )
i '( grande vente de superbes i1

petits bolets de montagne,
| petites chanterelles ""Zé^T' !
|, et d'autres articles avantageux JTél. S 15 55 j
j Se recommandent : Madame et M. Leuba >

M. SCHREYER
Demandez vos livraison* de
mazout an moyen dn compteur '¦'

étalonné qni donne towtm
garantie

TA. i bureaux 5 17 21 ChanMen t 55 45

Çëuqeot
)) 403 )

BELLES OCCASIONS {}) garantie 3 mois ))

// Quelques limousines 4 portes, 5 pla- \\
\\ ces, avec toit ouvrant coulissant. //Il 8 CV, 4 vitesses toutes synchronisées. \\
\\ Sièges couchettes. //

I f§fgnc)̂ 9nn \
l( Limousines 1 portes avec toit ou- //)) vrant. 7 CV, 4 vitesses. \l
If Paiements différés : un tiers à //
1J l'achat , le solde en 18 mois avec II
Il intérêts réduits pour Peugeot ) )
)) Présentation et démonstration \l
(( sans engagement II
i)  Demandez la liste comp lète avec \l
If détails et prix à l'agent Peugeot II
jj  pour la région ; l\

J J. -L. SEGESSEMANN {
(( GARAGE DU LITTORAL ((
// NEUCHATEL 11
Il Début route des Falaises - Tél. 5 99 91 ((
f( Pierre-à-Mazel 51 ))

Fr. 2600.-
« F i a t »  1100, modèle
1954, Intérieur slmlliculr,
très bon état de marche.
Adresser offres écrites à
X. C. 8854 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre

« VW »
décapotable, avec plaques
et assurances. Voiture
expertisée, en bon état
mécanique. Prix 1400 fr.
Tél. (039) 5 27 82.

C O U T U R E
dans tous les tissus

Grand choix de

j ersey - tricot
au mètre dans les qua-
lités suisses et françaises

Jersey - tricot
Mme E. Mennet

Bue du Seyon 6 c
Neuchâtel

A vendre
vélomoteur

en bon état , plaque et
assurances payées. — Tél.
5 63 17.

« FIAT » 600
très belle occasion, à
v e n d r e  à conditions
avantageuses. Facilités de
paiement. — Adresser
offres à Z.E. 8856, au
bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre
1 lit complet à 1 place,
sommier métallique ; 1
lampadaire, 1 lustre, ri-
deaux et couvre-lit as-
sortis. — Tél. 5 34 90.

A vendre

BATEAU EN ACAJOU
(8 places)

âge : 5 ans. Complètement remis en état et re-
peint, godille 5 CV même âge (récemment revisée);
bâche sur cerceaux et belle garni ture de coussins
neufs.

Accessoire complet pour la traîne et la gambe.
Prix : Fr. 2400.—.

Faire offres à case ville 31597. Neuchâtel.

AUTOS
achats, ventes, échanges.
Ecrire à case 17, Neu-
châtel 7.

A vendre

belles occasions
« Dyna Panhard »
Grand - Standing, 1959,
roulé 1000 km., prix In-
téressant.

« Dyna Panhard »
Grand - Standing, 1959,
roulé 15.000 km.

« Dyna Panhard »
Grand Luxe, 1958, 16.000
km.

« Renault
Frégate »

Grand Luxe, 6 places.
Intérieur slmmicuir et
radio, 37.000 km.

« Simca »
1954, 4 portes, revisée,
couleur grise, moteur
neuf.

« Simca Elysée »
1957, 4 portes, noire.

Facilités de paiement.

Garages Apollo
et de l'Evole
Agence CITROËN

et D.K.W.
Tél. 5 48 16

Tous les meubles
pour chambres de Jeunes
Exposition spéciale au
2rae magasin de Meubles
G. Meyer, rue des Faus-
ses-Brayes.

A vendre pour cause
de départ

cuisinière
électrique « Therma »
ainsi qu'un DIVAN-LIT.
M. Nordin, Castel 1,
Saint-Aubin (NE).

Poussette
crème, à vendre d'occa-
sion, avec accessoires. —
Cavalier!, Blbaudes 24.

A vendre petit

PIANO
noir, occasion pour dé-
butant ou pension de
famille. Tél. 5 82 28.

PIANO
d'occasion â vendre pour
cause de départ . Visible
les 27 et 28 août de
10 h. 30 à 12 h. et de
14 à 19 h., 1er étage,
Grand-Rue 9, Neuchâtel.

f  Les calorifères
à air chaud,

les fourneaux, les po-
tagers, les tuyaux de
fumée, les cheminées
d'Intérieur sont livrés
et posés rapidement

par E. Biscacclanti,
25, fbg de la Gare,

Neuchâtel ,
l tél. (038) 5 30 02 ,

A vendre un

accordéon
d i a t o n i q u e,  marque
« Hohner », avec housse,
en parfait état. — Tél.
8 35 06, dès 19 heures.

A vendre calorifère à
mazout

« Vestol »
Tél. 7 55 61.

A vendre beaux

troènes
(Llguster)

pour haies, sujets robus-
tes, hauteur 130-150 cm.,
à Fr. 1.50. — M. W. Rey,
Jardinier, Brllgg près de
Bienne.

OCCASION
Deux sommiers usagés,
avec matelas Fr. 30.—
pièce. Une petite table
ronde Fr. 10.—. Tél.
5 36 69.



Le futur aspect d'Ouchy
a déclenché une querelle

des Anciens et des Modernes

POLÉMIQUE E S T I V A L E  A L A U S A N N E

De notre correspondant de Lausanne :
Une violente polémi que a éclaté &

Lausanne , en plein été, qui a raccourci
de beaucoup la périod e creuse des
grandes chsleurs. Tout a commencé
lorsque la direction des travaux a mis
à l'enquête un plan d'aménagement du
quartier d'Ouchy qui prévoit la des-
truction du quadrilatère compris entre
l'avenue d'Ouchy, le chemin de Beau-
Rivage et la place du Port et la cons-
truction d'un ensemble moderne. Mais
remontons de quelques mois dans le
temps pour saisir les faits dans leur
ordre chronologi que.

Ce quartier -— communément appelé
le « Vieil-Ouchy » — appartient presque
entièrement à une seule hoirie , l'hoirie
Mercier , qui ne tire qu'un maigre profit
de ce terrain de valeur. Les maisons
y sont très anciennes et les loyers dé-
risoires. Ne sachant encore si elle allait
vendre ou reconstruire pour son propre
compte, l'hoirie propriétaire mit à
l'étude quelques projets. Le « Vieil-
Ouchy » étant situe dans une zone rie
construction d'ordre contigu , le règle-
ment communal autorisait l'édification
d'une masse locative compacte d'une
hauteur de 7 étages. Une telle façon
de construire permet d'obtenir le plus
grand volume de bâtiment pour le plus
petit volume d'espace. C'est dire que
ce futur quartier aurait été d'un grand
rapport.

Un premier projet
L'hoirie Mercier renonça cependant

spontanément aux avantages que lui
offrait le règlement communal — vieux
de quarante ans — qui aurait  outra-
geusement enlaidi le quartier d'Ouchy.
Elle s'adressa à la ville pour demander
que le bureau de l'urbanisme dresse

Grâce à un mécène, ce coin du « Vieil Ouchy  » sera sauf.

un plan d'aménagement tenant mieux
compte du côté esthétique et, consé-
quence directe, des intérêts touristi-
ques. Surcharg é de travail , le bureau
de l'urbanisme pria l'hoirie de s'en-
tendre directement avec un architecte
et de préparer un projet. M. Pierre
Quillet , architecte de renom à qui l'on
doit quelques belles réal isations à Lau-
sanne et dans les environs, prit l'af-
faire en main , étudia de nombreux
projets, et finalement présenta un plan
essayant de tenir compte de tous les
intérêts en jeu , qui fut agréé par le
bureau de 1 urbanisme.

Qu'est-ce que
le « Vieil Ouchy » ?

Le proj'et de M. Quillet a aussitôt
rencontré l'opposition , partielle ou to-
tale , des propriétaires lésés des alenr
tours, de la Société de développement
d'Ouchy et d'une partie de la popu-
lation, qui se refusent à voir le Vieux^
Port changer aussi radicalement de
physionomie. En ce qui concerne l'op-
position des propriétaire s, il s'agit
d'une question de hauteur des « buil-
dings » prévus qui « enferment » leurs
villas ou leurs hôtels en les privant
de toute vue sur le lac.

La Société de développement et la
population en appellent au cachet
d'Ouchy. Qu'est-ce que le « Vieil-
Ouchy » ? D'un côté, trois niaisons —
l'hôtel d'Angleterre, l'hôtel Lutetia et
la pension Florissant — d'un style mé-
r i tant  quel ques égards. De l'autre, de
petits cafés dans de vieux bâtiments
qui n 'ont aucun style mais qui forment
un tout harmonieux en fin de compte.
Derrière , des taudis. Nul ne conteste
l'obligation de démolir ces taudis et de
reconstruire du neuf , beaucoup en re-
vanche demandent que l'on sauve le
« front d'Ouchy », c'est-à-dire la façade
donnant sur le lac, soit eu restaurant
les bâtiments, soit en reconstruisant
dans un style plus pittoresque sans
faire cependant du faux vieux.

Autre élément : dans ses vieux mura
vivent encore un esprit , une tradition
qui ne se retrouvent dans aucun autre
endroit de la ville. Par un certain côté,
on découvre encore dans le « Vieil-
Ouchy » un esprit qui a résisté à l'in-
vasion citadine durant ce dernier demi-
siècle. Il y a là une parcelle du pa-
trimoine lausannois qui serait appelé
à disparaître si le projet de M. Quillet
venait à se réaliser.

Quelques autres défauts
D'autres criti ques sont adressées à

ce plan d'aménagement. Quatre hôtels

à prix modestes sont appelés à dispa-
raître. Or, il est prouve que la saison
est trop courte à Ouchy pour qu 'il soit
possible de reconstruire de nouveaux
hôtels qui soient rentables. Le prix de
la construction actuelle est trop élevé.
Et pourquoi élever des « buildings »
au bas d'une ville construite en ter-
rasses comme l'est Lausanne, privilè ge
inestimable que l'on a trop souvent
négligé par le passé î

En outre , derrière les buildings que
l'on projette de construire s'étend toute
une zone de villas qui , tôt ou tard ,
sera appelée à disparaître pour faire
place a des immeubles locatifs. Que
pourront faire les architectes, sinon
construire de nouveau en hauteur pour
dépasser les buildings d'Ouchy ? Et où
cette surenchère du < toujours plus
haut » va-t-elle cesser ?

Suivre le progrès
A tous ces arguments, les partisans

du projet répondent que les proprié-
taires sont tout-puissants chez eux ,
qu 'il faut  suivre la mode actuelle et
ne pas s'émouvoir pour quelques vieil-
les pierres, et que, tout compte fait ,
dans trois ou quatre ans, quand tout
sera terminé, personne ne songera à
se plaindre des transformations. La
polémique actuelle, pour eux , est une
querelle d'Anciens et de Modernes.

Grâce à un mécène
Les choses en étaient là lorsqu 'un

généreux mécène lausannois s'est dé-
claré prêt à acheter tout le bloc et à
aménager Ouchy en fonction de l'as-
pect esthéti que uniquement , et non plus
du rendement financier. D'un projet
rapidement établi est née « Ouchy la
Verte », qui conserverait ce qui mérite

de l'être et ferait large place à la ver-
dure.

Ce projet est sorti récemment du
domaine de l'utopie pour entrer dans
celui des réalités. L'hoirie Mercier a
accepté de vendre les deux tiers de la
parcelle à ce généreux mécène, M. San-
doz, dont le projet a déjà reçu l'accord
de princi pe de la ville.

Le « front d'Ouchy » sauvé
Les hôtel s d'Angleterre et Lntetla

seront conservés au terme de quelques
travaux de restauration. Le « front
d'Ouchy s> sera sauvé jusqu 'à l'hôtel du
Port et les deux buildings prévus dans
le projet Quillet ne seront pas cons-
truits. Un seul grand bâtiment , en
forme de rotonde, sera élevé sur pilotis
afin de ne pas gêner la vue des pro-
meneurs. Des zones de verdure seront
en outre aménagées.

On ne pouvait souhaiter solution
plus favorable à la polémique qui a
divisé l'opinion lausannoise ces der-
nières semaines. Tous les intérêts sont
sauvegardés par ce nouveau projet.

Et la querelle qui déjà s'oublie a
au moins montré que, pour une fois ,
les Lausannois se sont intéressés à
l'aménagement de leur ville.

G. N.

Le Mexicain Becerra
n'ira pas à Paris

Accompagné de son manager
Pancho Rosales, le champion du
monde des poids coqs, le Mexl>
cain Joe Becerra, a pris, hier
soir, à Mexico, l'avion à desti-
nation de la Californie où il doit
faire, en fin de semaine, trois
exhibitions à Los Angeles, Stock-
ton et Fresno.

Avant de moniter dans l'appareil , Ro-
sales a déclaré :

« Pour rien au monde je n'accepterai
que le match revanche emtre mon pou-
lain et le Français Alphonse Halbni ait
lieu à Paris. Nous n'avons aucune rai-
son d'aller aussi loin pour organiser ce
combat. Ce serait prendre trop de ris-
ques, d'autant plus que Becerra aurait
tout à perdre et rien à gagner, tan t au
point de vue sportif que financière-
ment. »

Après avoir signalé que le contrat si-
gné avant la rencontre du 8 juillet der-
nier prévoyait que le match revanche
entre les deux hommes devrait se dé-
rouler dans un délai de nonamte jours
à Los Angeles , Paris ou Mexico City,
Pancho Rosales a ajouté :

c Nous désirons que ce combat ait
lieu à Mexico où les compatriotes de
Becerra désirent ardemment le voir
boxer. Si cela est impossible, nous
irons à Los Angeles, qui représente un
terrain neutre pouir les deux cham-
pions. >

Johansson ne retrouvera
Patterson qu'en 1960

Le contrat du match revanche Johans-
son - Patterson pour le titre de cham-
pion du monde des poids lourds a été
signé mardi après-midi, à Borras, non
loin de Goteborg. Cette signature est
intervenue après les pourparlers qui
avaient eu lieu entre le détenteur du
titre, le Suédois Ingemar Johansson,
et son conseiller Edwin Ahlqvist , d'u-
ne part , et Irving Kahn , directeur de¦ Teleprompter », Jack Dempsey et
Vincent Vellela , représentants de la
« Rosensohn Enterprises », d'autre part.
Aucune précision n 'a été fournie , si ce
n'est que la thèse du Suédois l'a em-
porté et que, selon son désir, le com-
bat (dont le lieu n'a pas encore été
fixé) sera disputé dans la première
moitié de l'année 1960.

La coupe suisse dans la région
Les affaires sérieuses

commencent dimanche
Dimanche prochain , la troisième jour-

née de la coupe verra aux prises :
Xamax contre le vainqueur de Salnt-
Imier - Courtelary ; le Locle - Etoile ;
Hauterive - Fleurier ; vainqueur de la
Neuveville - Fontainemelon contre Co-
lombier.

Cette fois-ci , les chocs seront plus
sérieux ayant lieu, pratiquement, en-
tre pairs. Les pronostics apparaissent
des plus hasardeux. Des pelures d'o-
ranges pou rraient bien faire trébucher
celui-ci ou celui-là. Ainsi, si Xamax ,
conformément à la logiqu e, se trouve
face à Saint-Imier, les hommes de Ja-
cot devront aiguiser leurs dents : la
noix est dure à croquer. Que penser de
la lutte quasi fratricide entre le Lo-
cle et Etoile ? Un avantage au Lo-
cle. Quant aux poulains die Gerber, ils
devront veiller au grain ; il faudra
que les qualités d'Hauterive soient à
la hauteur de son ambition. Enfin,
est-ce t rop s'aventurer que de prévoir
le succès dé Fontainemelon ? Nous ne
le pensons pas. ¦ - - Mis. ' ï

ZURICH. — Le départ des participants
suisses aux Jeux olympiques étant prévu
au cours de la première semaine de fé-
vrier, la Fédération suisse de ski a décidé
de fixer à fin Janvier ses championnats
nationaux. Les dates retenues sont les
suivantes : le 24 Janvier 1960 pour le
championnat de grand fond (50 km.) ;
du 29 au 31 Janvier, à Wlldhaus, pour les
épreuves alpines et, à la même date, à
Saas-Pee, pour les épreuves nordiques.
Seul le championnat suisse Interclubs, en
descente et slalom, aura Heu ultérieure-
ment, le 20 mars, à Klosters. Les premiè-
res épreuves de sélection pour la forma-
tion des équipes nationales se dispute-
ront du 17 au 19 décembre 1959, tandis
que la sélection définitive Interviendra
après les courses Internationales d'Adel-
boden et de Wemgen (Lauberhorn), pour
les hommes, et de Orlodel'wulid, pour les
femmes.

Deux Loclois sélectionnés
dans l'équipe suisse

Le premier cours préolympique de la
Fédération suisse haltérophile amateur
s'est déroulé à Soleure. Il réun issait,
sous la direction du coach britannique
Al Murray, les quinze meilleurs athlè-
tes helvétiques, sélectionnés d'après les
résultats des championnats suisses 1959.

Après avoir renoncé, pour des raisons
financières, à une participation aux
championnat s du monde qui auront lieu
à Varsovie du 27 septembre au 5 octo-
bre prochains, lie comité, sur la base
d'une compétition disputée lors du
cours de Soleure, a formé l'équipe qui
rencontrera l'Italie B, le 24 octobre,
dans une ville transalpine à désigner.

Elle est composée de Walter Steffen,
coq, Lucerne ; Max Gloser, plume, Baie ;
Maurice Boiteux, léger, le Locle, qui rem-
place le champion suisse Kohler , Indis-
ponible ; Emile Enzler, moyen, Genève ;
Georges Prelburghaus. mi-lourd, Genève ;
Roland Fidel, lourd-léger, le Locle; Franz
Perllnl, lourd, Bâle.

Quant au classement intenmédiiaire
du champiioininat suisse interclubs- 1959,
basé sur le meilleur résultait de .deux
(tentatives à accomplir jus qu'au 31 oc-
tobre (les trois premières équipes son t
ensuite qualifiées pour la finale), il
s'établit actuellement ainsi :

1. CH. Châtelaine Genève, 1185,152
points Muttoni ; 2. Le Lode-Sports,
1135,065 ; 3. C.A. la Chaux-de-Fonds,
1109,583 ; 4. Satus Lucerne, 1102,381 ; 5.
A.C. Bâle, 1089,739 ; 6. Adler Zurich,
1089,253 ; 7. S.R.C. Soleure , 1076,075 ; 8.
S.A.C. Berne, 1051,458.

9 Après la double confrontation de
football du 27 septembre prochain entre
les équipes A et B dTJ.R.S.S. et de Hon-
grie, la seconde formation hongroise ac-
complira une tournée en Chine.
£ Tournoi de hockey sur terre à Olten ;
classement final : 1. H.C. Olten, 6 points;
2. Black Boys, 2 ; 3. Blauweiss Olten 2 ;
4. TG. Heldelberg, 2.
a) Dans une déclaration au journal du
soir « Pueblo », Jules Avernln, manager
de l'ancien champion d'Espagne de boxe
des poids plumes Manolo Garcia, affir-
me que son poulain rencontrera l'actuel
tenant du titre européen, Gracieux Lam-
pertl, soit au nouveau Palais des sports
de Madrid (très moderne et en construc-
tion depuis le début de l'année mais
encore loin d'être achevé) en novembre
ou décembre, soit à Casablanca où Gracia
Jouit d'une excellente renommée.0 Venant des Etats-Unis, l'ex-champion

du monde de boxe des poids plumes, le
Nigérien Hogan « Kld » Bassey, a déclaré
à son arrivée à Manchester qu'il ferait
savoir d'Ici une quinzaine die Jours s'il
abandonne définitivement ou non le
ring. Parlant de son récent combat mal-
heureux contre Davey Moore, le Nigérien
a dit que c'était lui-même qui avait pris
la décision d'abandonner à la fin de la
dixième reprise.
0 Classement final du championnat du
monde de moto-cross à l'Issue du Grand
Prix de Suéde, remporté à Saxtorp par
le Suédois Bill Nlteson devant son com-
patriote Lars Gustavsson : 1. Sten Lundln
(Su) 44 points ; 2. Bill Nilsson (Su ) 36;
3. Dave Ourtls (G-B) 29; 4. Brôr Dlrks
(Hol) 26; 5. Leslle" Archer (G-B) 23.
0 Combats de boxe poids welters aux
Etats-Unis :

A Oakland, Johnny Gonealves (boxant
pour la première fois dans cette catégo-
rie) bat Chlco Santos (Portugal) par
k. o. technique au 9me round ; à la
Nouvelle-OrléanB, RaSph Dupasi baltt M. Bar-
ker, aux points, en 12 rounds; à Reno,
Willle Morton bat Kld Javellana ( Phi-
lippines) aux points, en 10 rounds.
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BRNO. — Grand Prix motocycliste de
Tchécoslovaquie à Brno:

Catégorie 125 orne. : 1. Degner (Al-E)
sur « MZ» ; 5 tours soit 89 km. en
53' 45" 6 ; 2. Kavaniagh (Aus) sur « Du-
catl », 57' 14" 2. — 250 cmc.:' 1. Srna
(Tché) sur « CZ », 8 tours soit 142 km.
400 en 1 h. 07' 15" 7 ; 2. Kassner (Al)
sur « NSU ». 1 h. 07' 31" 2. — 350 cmc. :
1. Stasny (Tché) sur « Jawa », 8 tours
soit 142 km. 400 en 1 h. 02' 34" (moyen-
ne 136 km. 300, nouveau record du cri-
cult de Mazaryk) ; 2. Hempelman (Nlle r
Z) sur « Norton » , 1 h. 03' 25". — 500
cmc. : 1. Hincon (Aus) sur « Norton », 10
tours soit 178 km. en 1 h. 15' 26' - 9 ;
2. Hocking (Rhod ) sur « Norton » . —•Stde-eans ; 1. Oarnathlas (S) sur « BMW »,
6 tours soit 106 km. 800 en 51' 02" 3 ; 2.
Scheidegger (S) sur « BMW », 51' 10" 1.

BERNE. — Voici quelles étalent les
positions à l'issue de la première étape
du Tour de Suisse aérien (deux exercices
d'orientation et un atterrissage de pré-
cision) :

1. Bob Smulders (Hol) sur « Navlon » ,
250 points ; 2. Walo Hôrnlng (S) sur
« Safir » et W. de Vrles (Hol) sur « Er-
coupe », 220 ; 4. R. Uges (Hol ) sur « So-
kol », 200 ; 5. A. Coeudevez (S) sur
« Bonanza », 190 ; 6. H.W. Arnold (Al)
sur « Cessna », 175 ; 7. Mlle C. de Riga
(Hol) sur « Piper ». 155 ; 8. E Jucker(S) sur « Cessna », 150.

Cinémas
Studio : 15 h. et 20 h. 30, Les révoltés.
Cinéac : 14 h. 30 et 20 h. 30, Le mur du

son.
Apollo : 15 h. et 20 h. 30, Le bruit et la

fureur .
Palace : 15 h. et 20 h. 30, Hercule.
Arcades : 15 h. et 20 h. 30, Diables au

soleil.
Rex : 15 h. et 20 h. 15, La caravane des

hommes traqués.
PHARMACIE D'OFFICE :

M. Droz , Concert - Saint-Maurice
Dès 23 h., pour urgences seulement

Le match de double sera décisif

Dans la grande f inale de la coupe Davis de tennis
opposant les Etats-Unis et l 'Australie

Malgré la victoire des Australiens
Neale Fraser ¦ Roy Emerson en dou-
ble, dimanche, a Brookllne, sur la for-
mation Alex Olmedo - Earl Buchholz, le
sort du « Challenge-round » de la cou-
pe Davis demeure toujours aussi Incer-
tain.

Les spécialistes estiment que le dou-
ble décidera, comme l'an dernier, du
résultat de la rencontre et que la
final e des championn ats de doubles
des Etats-Unis était en fait une répé-
tition, joueur pour joueur, de celui
qui sera disputé samedi sur le gazon
de Forest Hills. « Mais, écrit par exem-
ple le « New-York Herald Tribune •,
le match revanche peu t très bien reve-
nir aux perdants de dimanche : une
volée manquée, un retour de service
trop long et le résultat de 3-6, 6-3,
5-7, 6-4, 7-5 "peut être renversé. •

X X X
Perry Jones , capitain e de l'é quipe

américaine , a laisse entendre qu 'il était
sat is fai t  de cette formation , malgré la
relative méforme du Péruvien Olmedo ,
mais qu 'il était surtout enchanté de
la remarquable performance du jeune
Earl Buehholz.

Comme à Brisbane , en 1958 , Perry
Jones compte évidemment sur deux
victoires en simple d'Alex Olmedo. Ce

dernier , souvent irrégulier , a toujours
été excellent dans les matches impor-
tants. Il a remporté cette année les
champ ionnats internationaux d'Austra-
lie , les champ ionnats des Etats-Unis
sur courts couverts et le tournoi de
Wimbledon. Il est considéré comme le
meilleur joueur amateur actuel.

Rod Laver et Neale Fraser dispute-
ront vraisemblablement les simp les
pour l'Australie. De surcroît , le Péru-
vien aura une raison supp lémentaire
de triompher à Forest Hills : il serait
prêt à passer , lui aussi , professionnel
et le contra t o f f e r t  —• un maximum de
iOO.000 francs suisses — dé pendra de
ses résultats dans le « Challenge-
round ».

X X X
Barry Mac Kay disputera probable-

ment les deux autres simples pour les
Etats-Unis. On estime que ses chances
sont assez faibles devant les deux gau-
chers Neale Fraser et Rod Laver.

C'est rionc, selon toute probabilité ,
à l'équipe de double américaine, face
aux vainqueurs de Wimbledo n , que re-
viendra samedi la responsabilité de
conserver la coupe Davis aux Etats-
Unis . Toutefois , si le tirage au sort
des simples est prévu pour mercredi ,
la composition des doubles ne sera
connue qu 'une heure avant la rencon-
tre.

La route Glmel - Saint-Georges, près de Bière, vient d'être le théâtre d'une
épreuve nationale de vitesse motocycliste, comptant pour le championnat
Bulsse. Cette manifestation a été couronnée de succès. Ouvertes à toutes
les catégories, les courses se sont disputées sans accident, et quelques belles
performances ont été enregistrées. Outre les licenciés « actifs », le doyen des
coureurs suisses, Auguste Maneschi (notre photo), de Lausanne, alerte
septuagénaire, s'est offert le luxe de courir dans deux catégories ; puis de
terminer 6me en 250 cmo. et 9me en 500 cmc. Qui dit mieux ? En 500 orne.
la victoire revint au Neuchàtelois Prtor, de la Chaux-de-Fonds, qui se

confirme une valeur sûre.
(Phot. Jimmy Gross.)

Un septuagénaire qui se porte bien
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% Tournoi International de tennis à
Biarritz ; finale du simple messieurs :
Sven Davidson (Su) bat Robert Haillet
(Fr) 8-10, 1-6, 6-3, 6-4, 3-1 abandon.
— Finale du simple darnes : Suzan Cha-
trier (Fr) bat Maud Gaitler (Fr) 8r6,
7-5.
0 Pour la prochaine saison d'hiver, la
piste couverte de Bâle a prévu dix réUT
nions cyclistes, respectivement les 18 sep-
tembre, 2 octobre, 6 et 14 novembre, 5 et
19 décembre, 2 Janvier, 5, 13 et 25 février,
•) Tournoi international de tennis à
Ortlsel , finale du simple messieurs :
Mlke Daves (G-B) bat Orlaindo Slrola
(It ) 4-6, 7-9, 8-3, 7-5, 6-2. — Finale du
6imple dames : Edda Budlng (Al) bat
Pat" Stewart (E-U) 1-6, 6-8, 6-0. — Fi-
nale du double messieurs : Orlando Sl-
roia-Mlchele Plrro (It) battent Mlke Da-
vles-Roger Becker (G-B) 6-3, 3-6, 8-6.
a$ Pour le critérium cycliste profession-
nels qui aura lieu dimanche prochain
à Schônenwerd, les coureure suivants
ont été engagés : Hans Junkermann et
Frledihelrn Frischerkeller (Al), Lucien
GUIten (Lux), Edwin Simdc (Aut), Cleto
Maule, Glannl Ferlenighl et Ferdlnando
Brandolinl (It), Max Wirth , AtUiMo Mo-
res!, Erwln Schweleer, Fritz Gallatl,
Fredy Ruegg, René Strehier, Kurt Glm-
ml, Heinz Graf. Ernest Traxel, Walter
Favre, Tonl Grâser, Jean-Claude Grêt,
Peter Tiefenthaler, Elmor Gassner, Hans
Hollensteiin, Ernest Ecuyer et Alclde
Vaucher (tous Suisse).
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Un des meilleurs romans dessinés f rançais
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Cas noi^_ luiiiji ij i-d cvianiM
Jeudi 27, soirée de gala

John WILLIAM
*

Samedi 29, en soirée
Dimanche 30, matinée et soirée
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Problème Xo 55

HORIZONTALEMENT
1. Met les pouces. — Mieux vaut les

donner que les recevoir.
2. N' attend pas toujours , dit-on, lenombre des années. — Lettres de

Zola .
3. Programme gastronomi que. — D|f.

ficile à entamer.
4. Brut. — On le sert dans un quart.
5. Traditions. — Les vieux poursuivent

encore les belles.
6. Apportent du travail plutôt que du

repos aux pécheurs qui les reo.
contrent. — Pronom.

7. Prénom féminin. — Toujours J
rebrousse-poils.

8. Région de dunes mouvantes au
Sahara. — Vaste continent.

9. Pronom . — Auteur.
10. Plant d'arbrisseaux. — Piège.

VERTICALEMENT
1. Affronts.
2. Le droit ou la face. — Bout de bols.
3. Canton de l'Avcyron. — Fleuve de

l'Ukraine.
4. Le plus fort en voix. — Couleur

de robe. — N'avance pas vite.
5. Concepts.
6. Camille le pleurait trop.
7. Conjonction . — Académies. — Peut

se transformer rapidement en scie.
8. Sur l'Adour. — Crochet.
9. Moyennant. — Electuaire.

10. Epithète pour des rires moqueurs,
acerbes.

Solution du No 54
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Mercredi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h., réveil à deux temps. 7.15, infor-
mations. 7.20 , finis les rêves... 11 h ,
émission d'ensemble. 11.20, variation!
sur un thème corse. 11.30, refrains M
chansons modernes. 12 h., au oarlllm
de midi , avec a 12.25 : le rail , la rouit ,
les ailes. 12.45, Informations. 12.55, d'un»
gravure à l'autre. 13.40, violon et piano.

16 h., feuilleton. 16.20 , Jazz aux
ChampB-Elysées. 16.50, musique de cham-
bre. 17:30, l'heure des enfants. 18.15,
nouvelles du monde chrétien. 18.30,
une page de Waldteufel. 18.35, reportages
sportifs. 19 h., micro-partout. 19.15, in-
formations. 19.26, le miroir du monde.
19.45, mélodies-souvenirs. 20 h., concert
symphonique par l'orchestre suisse du
Festival, direction : Ernest Ansermet ; so-
liste : Wllhelm Backhaus, pianiste. 22.30,
informations. 22.35, sous les étoiles. 23.12,
musique patriotique.
BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15, informations. 6.20 , salut matinal

fiopulalre. 6.50, quelques propos. 7 h.,
nformatlons. 7.05, variétés musicales,
11 h., émission d'ensemble. 12 h., musi"
que de cirque. 12.20, wir gratulieren,
12.30, Informations. 12.40, concert. 13.26,
Imprévu. 13.35, chansons en six langues,
14 h., pour les mères.

16 h., la Feldmuslk de Sarnen. 16.15,
reportage. " 16.45, musique populaire.
17 h., « Der Gestlefelte Kater» , conte
musical. 17.30, pour les Jeunes. 18 h,,
orchestre récréatif bâlois, 18.45, repor*
tage sportif. 19 h„ actualités. 19.20, com-
muniqués. 19.30, Informations, écho du
temps. 20 h., mélodies de notre pays,
20.20, « Anne Babi Jowager », feuilleton.
21.15, « La Canterlna », opéra Haydn,
22 h., piano. 22.15, Informations. 22.20,
Night c}ub international.

TÉLÉVISION ROMANDE
20.16, téléjournal. 20.30, « La vie, cette

comédie » . 20.55, reportage d'actualité,
21.35, théâtre pour rire, émission de
Jeux. 22 h., informations.

EMETTEUR DE ZURICH
20.15, téléjournal. 20.30, commentaire»

et reportages. 20.35. « Marie et Robert »,
pièce en dialecte. 22.05 . téléjournal.

luy /> jTi W al f à m
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Le maître de Mortcerf

FEUILLETON
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

par 46
ALIX ANDRÉ

De toute  évidence, la vieille de-
moise lle éprouvait , en effet , de vi-
ves inquiétudes.  Son sourire avait
disparu, et chaque nouvelle mani-
festation de cette temp ête, qui sur-
prenai t  Evrard et Marie-Françoise
su dehors , la fa i sa i t  pénib lement
tre ssaillir . Elle t enda i t  l' oreille au
bruit du vent ,  à «lui de l'eau se
préci p i tan t  sur la terre , au fracas
du tonnerre , à toules les voix fu-
rieuses de l'ouragan, espérant sans
cesse qu 'elles décroissaient.

Cicrtrudc, qui vena i t  de faire une
fonde dans le château , a f i n  de s'as-
surer que toutes les fenêtres en
éta ient bien fermées, pénétra dans
* chambre et y demeura quel ques
instant s. Karl assurai t,  dit-elle, que
'e dernier ouragan semblable re-
montait  à sa petite enfance.  De-
puis plus de soixante-dix ans , on
"avait vu s'aba t t re  sur la Forèt-
Aoire rien de pareil,  et le torrent
allait ce r t a inement  qui t ter  son lit .
,,r~ Mon Dieu ! murmura  Mlle
l Eschevannes lorsque la vieille
servante se fut  retirée, mon Dieu !...

^uis elle se tut , mais ses lèvres

continuèrent à remuer. Elle priait.
L'orage avai t  bien duré deux

heures , lorsque , enf in , il s'apaisa.
Mais les inqu ié tudes  de t ante Fée
ne s'apaisèrent pas en même temps.
Elle eût désiré l' immédiat retour
des jeunes gens à Nandhorf . et ne
s'exp li qua i t  pas leur retard.

¦—¦ Je suis très angoissée , Dorine ,
avoua-t-elle. Ces enfants  se sont-ils
rejoints ? Ont-ils trouvé un abr i
pour y a t tendre ,  ensemble, la f in
de cette temp ête ? N'ont-ils pas
commis quelque imprudence  ? Où
se trouvent-i ls  en ce moment ? Que
font - i l s  ?

Moins préoccup ée, Mlle d'Esche-
vannes  se fû t  sans doute aperçue
que Théodora passait par des t ran-
ses au moins égales à celles qu 'elle
éprouvait elle-même, et peut-ê t re
plus cruelles. Mais  la j eune  fil le
ne les avait  pas encore t rahies  par
des paroles. Bien que la lumière
fût  revenue, elle ne s'était pas de
nouveau penchée sur sa broderie.
Elle n 'aurai t  pu , du reste, ten i r
correctement l'aiguille , car ses
mains  t rembla ien t .  Chose étrange ,
la f in  de l'orage qui eût dû la li-
bérer du malaise dont,  parfois , sa
f o r m a t i o n  s'accompagne, n 'ava i t
pas eu ce sa lu ta ire  effet.  Tout au
contra i re , son décha înement  avai t
fa i t  na î t re  en elle certaines pen-
sées, exasp éré certains sentiments,
qui la tor tura ien t  encore. Elle gar-
dai t  la tête lourde, le cœur bat-
tant , et ses nerfs , comme des cor-
des à violon trop tendues, n'atten-

daient que le premier coup d'ar-
chet pour céder en se brisant.

— N'entendez-vous rien , Théodo-
ra ? interrogea Mlle d'Eschevartnes.
Non ?... J'avais cru qu'une auto
montai t  la côte.

» Voyez-vous, poursuivit-elle après
une pause de quelques secondes ,
je me sens responsable de ce qui
pourrai t  arriver à Marie-Françoise.
Elle est si jeune ! Et puis , elle a
une nature  tellement exquise, telle-
ment droit e, que je m'y suis beau-
coup attachée.  »

Le coup d'archet  était donné. Il
fu t  impossible à Théodora d'en en-
tendre davantage.

— Tellement exquise, ré péta-t-elle
d' une  voix blanche, te l lement  droi-
te , qu 'elle a commis une  sorte
d'abus de confiance en s'installant
à Nandhor f .

La stupeur , d'abord , emp êcha IJ1-
rique d'Eschevannes de parler. Elle
tourna  vers sa cousine un visage
aux yeux élargis et ce ne fut  qu 'au
bout d'un instant qu 'elle put arti-
culer :

— Un abus de confiance ?... Ma-
rie-Françoise !

— Oui. C'est d'ordinaire  l'expres-
sion qu 'on emploie pour qualifier
la condui te  d'une personne s'intro-
duisan t  chez une autre sous un faux
nom ou avec de fausses références.

— Mais vous rêvez , Dorine ? Ma-
rie-Françoise, j' en jurerais , n 'a pu
faire cela. Et Mme Simonet ne s'y
serait pas prêtée. Qu 'est-ce qui vous
fait  croire ?...

Mll e d'Eschevannes s'agitait dans
ison fauteuil , tandis que, tout au
contraire, Théodora demeurait ri-
gide, le regard attaché à celui de
tante  Fée.

— Je ne crois pas, ma cousine,
répondit-él e. Je suis certaine. Vous
avez bien , n 'est-ce pas , ouvert vo-
tre porte à Marie-Françoise Dorval ,
é tudiante  sans for tune , qui désirait
se perfectionner dans la langue al-
lemande ?

— Oui. C'est ce que la recom-
manda t i on  de Mme Simonet men-
t i o n n a i t  à peu près ou , du moins,
laissai t  entendre.

— Eh bien ! détrompez-vous. Vo-
tre « demoiselle» de compagnie » —
et Dor ine  appuya ironi quement  sur
les mots — s'appelle bien Marie-
Françoise Dorval . Mais elle n 'a au-
cun besoin de gagner sa vie, étant
la f i l le  un i que de Jean Dorval , le
r ichissime directeur des grandes
aciéries parisiennes et de Mme Dor-
val , réputée pour son élégance, son
luxe et la vie mondaine qu 'elle
mène. Voilà la vérité. Si vous en
doutez , si vous voulez vous raccro-
cher à l'idée qu 'il y a erreur de
personne , je ne puis que vous con-
seiller de vous renseigner vous-
même. Rien  ne sera p lus facile.
Quan t  à la manière dont j ' ai con-
nu cette vérité et les détails qui
l'accompagnaient , je vous la livre
bien volontiers. La prolongation de
mon séjour à Fribourg, la dernière
fois que j' y ai accompagné l'abbé
d'Eschevannes, n 'avait pas d'autre

but que de recueillir des renseigne-
ments sur la personnalité de Mlle
Dorval. Du premier jour , votr e pro-
tégée m'avait été suspecte. Pourtant ,
je me serais gardée de vous indis-
poser sans preuve à son sujet. Mais
enf in  l'occasion s'est présentée de
savoir... Ma vieil le cousine' de Fri-
bourg possède, Dieu merci , encore
assez de relations à Paris pour qu 'il
soit facile d'obtenir certains ren-
seignements. Nous avons donc
écrit , at tendu les réponses, puis
nous nous sommes livrées à des
vérifications jusqu 'au moment où ,
nantie d'une absolue certi tude , j' ai
pu regagner Nandhorf .

» Encore une fois , Ulri que , fai tes
la même chose. Interrogez , cher-
chez , foui l lez , mettez , vous aussi ,
vos amis en campagne... des amis
plus sûrs que Mme Simonet. Mais ,
d'avance, habituez-vous à celte pen-
sée : vous avez in t rodui t  chez vous
une aventur ière , qu 'il ne faut  pas
tarder à éloigner. »

Elle se tuf . Jamais, peut-être , de-
puis qu 'elle vivait  auprès de Mlle
d'Eschevannes, Théodora Laurent
n 'avait parlé aussi longuement.
Mais la tante de Flamarck ne
songea pas davantage à le remar-
quer qu 'elle ne découvrit la pas-
sion dont témoignait chaque mot.
Désorientée, troublée , douloureuse-
ment surprise par cette révélation
qu 'elle ne pouvait  mettre en doute ,
la vieille demoiselle at tachait  à
Dorine ses beaux yeux désolés.

— Mais dans quel but , murmura-

t-elle d'une voix altérée, pour quel-
les raisons Marie-Françoise aurait-
elle souhaité venir à Nandhorf ?

Théodora haussa les épaules.
— Les filles riches et jolies, ré-

pondit-elle avec une sorte de haine*celles à qui la vie n 'a rien refusé*
ont parfois de ces étranges capri-
ces. Elles désirent connaître ce
qu 'elles ignorent , pénétrer dans des
milieux différents  du leur, fréquen-
ter des gens dont la manière d'être
leur offre l'a t t rai t  de la nouveauté ;
ressentir, en un mot , des impres-
sions que leur esprit et leur cœur
blasés ne trouvent plus autour
d'elles. Il y a , en somme, quel que
chose de pervers dans cette curio-
sité , dans cette att i tude , dans la
recherche fébrile des émotions, où
qu 'elles se rencontrent.

—¦ Non , pas Marie-Françoise, pas
elle ! C'est impossible !

Mlle d'Eschevannes s'était redres-
sée dans son fauteuil et secouait
la tète avec énergie.

— Comme vous voudrez , murmu-
ra Dorine, qui affecta une parfai te
indifférence.  J'ai cru devoir vous
prévenir . Libre à vous de conser-
ver Mlle Dorval à Nandhorf , tant
qu 'ell e jugera avoir quelque chose
à y faire , à y apprendre ou à sac-
cager. Car vous imaginez bien , Ulri-
que, n 'est-ce pas , que son goût du
changement sa t is fa i t , votre protégée
vous quittera... et ne reviendra ja-
mais !

(A suivre.)
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Grâce à Dixan vous supprimez H
les produits de rinçage féj '̂li
décalcifiants de nettoyage — ¦,: ' ¦" 'Vv .,;-- '7 :'
de prélavage et par-dessus le marché ¦. >.' r; ;. *
de blanchiment des réparations coûteuses¦* " *;

avec mousse freinée m  ̂ !
pour toutes Ses machines IfBfl
• Avec Dixan, la cuve de votre ma- poignets à part; du premier coup, ils ¦
chine à laver aura fini de déborder: seront impeccables. * Non content fi: R»
la mousse de Dixan est freinée. * de soi gner votre linge. Dixan mé- i| " reS

m Le lissu gardetoute son efficacité. * nage votre machine. * Essayez-le à ¦• " .
Dixan vous donne un linge parfaite- votre prochaine lessive. * Vous m. K«
ment propre, d' une blancheur direz à votre tour: avec un tel pro- || ara

I 

éblouissante. * F.„ur les chemises duit , j' apprécie doublement ma m . ' "
d'hommes , ne traitez plus cols et machine à laver! ¦

Chaque spécialiste vous le dira : ¦ • '

Votre machine à laver et Dixan sont inséparables!

tlliP̂
Etonnant

... depuis Fr. 145.—, un
entourage de divan.
Grand choix à voir au
2me magasin de Meubles
G. Meyer, rue des Faus-
ses-Brayes.

I£M 

Toujours mieux mÊWm

I PÊCHES-HBEIC©TS _-_ Il
s|9 par plateau le kg. -.75 ™* ^  ̂ ES

3 $ JUTEUSES "" "et"» le kg. -.95 "lOv Ê3

îS 3̂ î.̂ 2̂ ŜSB| (Non-membres 5 %) ;t̂ ^S^̂ S^̂ ©
n̂ wiiuw MÉNAGÈRES : profîtez-eiL., largement ! KTÏH^J

Vive... la rentrée ! éf Ç

*%̂  l i ^*̂ y i 
«En 

forme» , bien habillé 
^^L Ĵ î -^-i et bien équip é b

CA 1 Tout pour l'écolier
; «/ ' et Fécolière

m|k
 ̂

à nos rayons
\|l? Tout pour l'enfant

P̂ au 2me étage

Prix avantageux Articles de qualité

ÂMSÊÊÊMM  ̂ GRANDS

ÇanSJBwtw

¦ GROSSESSE
¦ Ceintures
; spéciales
9 dans tonus genres
I aveo san- OC JE
B gle dep. tJ.IJ
B Ceinture «Salue» \

j I 5% B. E.N.J.

Pour votre
chien

Nos laisses
et colliers

Biedermann
NEUCHATEL

Commodes
chiffonniers, avec faces
en couleur ou brun clas-
sique, à voir au 2me ma-
gasin de Meubles G.
Meyer, aux Fausses-
Brayes.

f  Les cheminées i
S d'intérieur

qui fonctionnent bien
sont construites par

j E. Blscacciantl
l Neuchâtel, tél. 6 30 02 J

3 

A VENDRE
d'occasion, à l'état de
neuf : buffet de service,
divan - couche, fauteuils,
1 meuble combiné 3
corps. Prix Intéressant.
Au Bûcheron, Ecluse 20,
Neuchâtel.

AGENCE

quelques machines
livrables

tout de suite i
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Le concours de patrouilles de I Escadron 6
a obtenu un beau succès

Organisé par la Société de cavalerie du Vignoble

De notre correspondant de Peseux :
Depuis 'quelques années, les cadres

de l'Escadron de dragon s 6, unité
groupant tes cavaliers neuchàtelois et
jurassien s, organisent un concours de
patrouilles destiné à parfaire l'entraî-
nement que doivent suivre nos dragons
dams la vie civile.

C'est à la Société, de cavalerie du
Vignoble qu'échut cette année l'honneur
d'organiser une pareille manifestation.

Dimanche matin , 12 patrouilles com-
prenant chacune un chef et 5 hommes
se tenaient dès 7 heures à la dispo-
sition du nouveau commandant de
l'Escadron 6, le plt. Buchler , de Berne.

Chaque patrouille, après avoir été
inspectée, partait à 15 minraies d'inter-
valle et recevait une mission écrite au
moment de monter à cheval.

L'itinérai re obligeait les hommes à
marcher d'après la carte militaire de
Colombier avec des étapes au pas,
d'autres au trot ou au galop.

Partant de Planeyse, nos dragons
devaient se rendre en direction de Bôle,
remonter dans  la direction d>e Rochefort
puis descendre à pic danis les gorges
de l'Areuse où la rivière devait être
traversée (à l'exclusion des ponts bien
entendu), remonter sur les contreforts
de la montagne de Boudry pour reve-
nir au Plan-.Taeot . traverser Bevaix , la
Tuiliène et arriver au Petit-Cortaillo d
où un tir à balles éta it imposé au
groupe de feu.

De là, venir au pais sur Areu se et
s'annoncer à un officier de tir à Pla-
nieyse pour le lancer de grenades.

La dernière étape consistait en un
cross vers Planeyse où l'on ne fran-
chissa it pas moin s de 20 obstacles en
escaladant deux fois la redoute.

Cela représentait au total environ
25 kilomètres.

On reconnaissait parm i les person-
nalités suivant l'exercice le col. div.
Dubois , cdt. de la 2me division , ainsi
que le major François Berthoud , com-
mandant du groupe de dragons 2.

De nombreux postes de contrôle tenus
pair des membres die la Sociét é des
sous-officiers étaient échelonnés le long
du parcours.

Ceux qui sont, pour la suppression
de la cavalerie seraient bien inspirés
d'assister à des exercices de ee genre.
Ils constateraient combien le cheval
peut encore être utile sur certain s
terrains et tou t spécialement dans la
région des gorges de l'Areuse où les
motorisés les plus perfectionnés se-
iraient fort embarrassés de se mouvo ir.

Le classement final s'établit comme
suit :.

1. Patrouille du Val-de-Ruz I. — Chef :
appointé Charles Veuve , app. Jean-Pierre
Blschoff , drag. Gilbert Tanner , Marcel
Veuve, Louis Chrlsten et Ch.-Henri Mos-

2. Patrouille Vignoble I. — Chef : bri-
gadier Pierre Borioll ; app. Alfred Mae-
der , Claude Miévile , drag. Maurice Gre-
ther , Claude Perrinjaquet , Jean-Jacques
Etter.

3. Patrouille du Vignoble II. — Chef :
marchef P. Dolder. 4. Patrouille Tavannea

II. — Chef : brigadier Ernest Berger. 5.
Patrouille Tavannes I. — Chef : brigadier
Roland Buhler. 6. Patrouille le Locle-
Val-de-Ruz. — Chef : app. Claude Luthl.
7. Patrouille Delémont I. — Chef : brig.
J.-P. Carnal. 8. Patrouille Val-de-Ruz I.
— Chef : margis J.-P. Soguel. 9. Pa-
trouille Val-de-Travers . — Chef : brig.
Denis Petitpierre. 10. Patrouille Saint-
Imier. — Chef : drag. Francis Tschàppàt.
11. Patrouille Val-de-Ruz II. — Chef :
brig. Amstutz. 12. Patrouille Delémont
II. — Chef : drag. Widmann.

De jolis prix ainsi que plusieurs
challenges récompensèren t ceux qui se
distinguèrent au cours de cet exercice
pratiqué par un temps agréable. '

A H heures, le dîner fut servi sur
place au pied de la redoute par la
caserne de Colombier, alors que les
chevaux recevaient foin et avoine.

Le bloc-notes fin tour du monde en 60 jours
( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

New-York , un monde en soi, où l'on
circule au pied de ces gigantesques
tuyaux d'orgues qui vous font éprouver
un effroi pareil à celui que l'on ressent
au bas de la paroi nord de l'Eiger.
Durant les trois heures que dure le
trajet en bateau autour de l'île Man-
hattan , un haut-parleur sans répit nous
a abreuvé des superlatifs les plus auda-
cieux sur le plus grand , le plus gros,
le plus vieux , le plus long du monde,
le tout entrecoupé de plaisanteries et
d'histoires américaines qui paraissent
plaire fort aux provinciaux venus visiter
New-York.

Une vue classique des célèbres gratte-ciel new-yorkais vus de l'Est River

Beauté des gratte-ciel

Si j 'ai un conseil à vous donner,
n'arrivez jamais aux Etats-Unis un sa-
medi matin sans être muni de dollars
en quantités suffisantes, car personne
ne vous changera les chèques ou l'ar-
gent suisse que vous pourriez avoir, et
toutes les banques étant fermées, vous
pourriez vous voir comme moi , 9 cents
en poche, contempler d'un œil envieux
les heureux mortels dévorer « hot-dogs »
sur steaks au gril. Du moins pouvais-je
me repaître la vue de ces gratte-ciel
tout en verre, et en particulier de celui
de l'ONU, qui est une réussite com-
plète ; quand on le compare à la lai-
deur des nouveaux « buildings » gene-
vois par exemple, on se laisse à penser
que nous avons encore beaucoup à pro-

gresser de ce côté-là. La statue de la
Liberté, toute vert-de-grisée, m'a fait de
l'effet , et je trouve que c'est une réus-
site, bien que d'aucuns puissent la trou-
ver trop symbolique et vieillie. Mais
son geste dans sa simplicité a de la
grandeur , et est somme toute assez
émouvant. 

Naturellement , New-York regorge de
mille choses à voir, et j 'ai retrouvé avec
plaisir au Metîepolitan Muséum les
Mantegna et les Castagno que , au cours
de mes soirées genevoises, précédant les

émissions d'« Echec et mat », j 'avais
longuement étudiés, sur de mauvaises
reproductions. Mais la vie new-yorkaise
est là, nullement aussi trépidante qu 'on
le dit. Il est vrai qu 'on va toujours à
son travail ou à son plaisir sans jeter
de regards aux diverses scènes de la
rue. Les belles New-Yorkaises ne vous
accorderont pas plus le moindre regard,
mais les voitures, elles, circulent avec
une sage lenteur ; elles s'arrêteront tou-
jours pour laisser passer le piéton ; sur
les autoroutes , la vitesse est limitée dans
les faubourgs de New-York à 60 km.-h.
et ce serpent d'acier et de chrome se
déplace à un rythme qui fait perdre
patience à un Européen.

Une automatisation extrême
Dans les restaurants de luxe, vous

voyez de nobles vieilles dames, le chef
fleuri, porter avec une souriante com-
ponction les petits plateaux sur les-
quels elles ont disposé toutes les « can-

dies » ou ice-cream dont elles sont
friandes , et qu 'elles vont déguster en
compagnie d amies aimables et bavardes.
Le « self-service » et l'automatisation
sont poussés à un point extrême, et à
toute heure du jour ou de la nuit vous
obtenez toutes les nourritures et bois-
sons terrestres chaudes et fumantes, rien
qu 'en mettant un « nickel » dans un
appareil.

Ces millions d'autos (les Etats-Unis
ne possèdent-il s pas à eux seuls les deux
tiers de la circulation mondiale pour
le quinzième seulement de la population
du globe !), ces gratte-ciel plus orgueil-
leux que les tours construites au moyen-
âge par les nobles de Bologne ou de
San Gimignano , ces myriades d'auto-
mates, de frigidaires ou de postes de
télévision vous laissent un peu «groggy»
et vous évoquez Baudelaire , l'innocent
paradis plein de plaisirs furtifs .

Est-il plus loin que l'Inde et la
Chine un petit mas au cœur de la Pro-
vence, sans eau courante et sans élec-
tricité , ne vous apporte-t-il pas plus
que tous les progrès du monde ? La
question reste ouverte... Probablement
nous avons besoin de l'un et de l'au-
tre, nous qui sommes tout de même
moulés par la civilisation du XXme
siècle, mais dont un certain atavisme
nous fait regretter les joies simples
et les plaisirs agrestes dont nos aïeux
jouissaient (ou dont nous pensons plu-
tôt qu 'ils jouissaient).

Durant ce tour du monde, qui a
duré non pas 60 jours de 24 heures
comme je l'escomptais, mais bien
61 jours de 23 heures 36 minutes,
]e me suis souvent mis a évoquer mon
trisaïeul maternel : Philippe Suchard ,
fondateur de la fabrique de chocolat ,
qui , à l'âge de 75 ans, avec les moyens
de bord de l'époque , s'était embarqué
pour la même odyssée. En homme réso-
lument moderne, il avait pour tout
bagage... une chemise (comme le veut
la chanson !) qu 'il jetait lorsq u 'elle
était sale pour s'en acheter une autre !

« Le monde
est immensément grand »

Lorsque je râpais mes culottes sur
les bancs de bois, vendus par le péni-
tencier de Neuchâtel au collège latin ,
un professeur nous avait donné un
jour , comme sujet de composition :
« Le monde est ridiculement petit ».
Je ne sais dans quelle cervelle tour-
mentée d'un quelconque trublion avait
pu germer cette bêtise. Aujourd'hui ,

alors que je me remémore, à Zermalt,
au pied du Cervin , dans la paix helvé-
tique retrouvée , le merveilleux , l'extra-
ordinaire voyage que j 'ai fait , je crois
pouvoir vous affirmer que le monda
est immensément grand , que les peu-
ples qui l'habitent sont aussi variés que
divers, que leurs mœurs, leurs cou-
tumes, leurs langues , leurs philosophies,
sont souvent aussi éloignées que pos-
sible les unes des autres.

Le coca-cola
d'un bout à l'autre

de la planète !
La seule chose qu 'on peut , hélas I

leur trouver en commun, c'est le coca-
cola qui est en vente jusque dans les
terres les plus reculées (miracle de la
publicité moderne !) et le filet à pro-
visions en plastique , car notre ère est
bien celle de l'artifice.

Une autre constatation que l'on peut
faire aussi, en parcourant cette terri,
est que la race humaine , à . moins
d'une folie atomique , n'est pas en vois
de disparition. Le grouillement des a-
fants arabes, hindoux , chinois, japo-
nais pose plutôt le problème du si-
peuplement , et des nations comme
l'Inde avec ses millions de gosses près
de la famine , et le Japon prêt à
éclater , ou la Chine immense est sur-
peuplée, sont des point s interrosatifs
dont nous autres Occidentaux devrons
prendre toujour s plus conscience.

Ce soir, dans le jour finissant ,
j 'évoque avec un peu de nostalgie tous
les êtres qui, dans un mouvement de
fraternité humaine , m'ont accordé au
cours de ce voyage aide et amitié !
je rêve aussi encore à Jaipur , ville
rose et verte des Indes, Angkor dans
la nuit cambodgienne et les lucioles
des petits chasseurs de chauves-souris,
Kyoto et Nara où les biches au pied
des lanternes japonaise s de pierre, ve-
naient dans la lumière mordorée du
soir , manger dans votre main.

Je vous assure que ces souvenirs
vous récompensent mille fois des petites
tribulations et fatigues inhérentes à tout
dépaysement , et je ne puis qu 'engager
ceux qui le peuvent à arpenter d'un
pied agile notre planète qui est bien
digne d'être connue et aimée.

Gérard MAULER.

Foire de Bienne 1959
Par deux fols déjà , en 1955 et 1967, la

métropole seelandaise a organisé la Foire
de Bienne. Cette année, cette exposition,
de nature économique, a de nouveau
lieu , du 26 août au 6 septembre. Le ter-
rain d'exposition est très bien situé, à U
Promenade du lac, et comprend de ma-
gnifiques parterres fleuris, ce qui lui
donne un cachet spécial. 220 exposants,
de l'industrie, du commerce et de l'arti-
sanat présentent leurs produits. Le ter-
rain d'exposition représente une surface
de 18.000 m: dont 5400 réservés à l'ex-
position dans les halles et au dehors.
Après-midi et soir un orchestre réputé"
de variétés Jouera dans le grand restau-
rant;

Communiqués

Le récit de M. et M"'
du Bois de Dunilac
Nous avons donne hier des détails

sur la libération par les légionnaires
de M. et Mme du Bois de Dunilac ,
après leur enlèvement par le F.L.N.
Voici le récit qu 'ils ont fai t  eux-
mêmes de leur captivité :

» Les deux premiers jours , les re-
belles nous firent voyager à dos de
mulet , par la suite, nous avons dû
marcher comme nos gardiens, fai-
sant parfois 15 à 20 kilomètres par
jour. Les repas étaient irréguliers et
frugaux ; nous avons souffert de la
faim.

» Nous dormions à même le sol
dan s les broussailles ou dans des
grottes. Bien souvent , nous n 'avions
pour étancher notre soif que quel-
ques figues. Jamais les rebelles ne
se livrèrent à des voies de fait à
notre encontre et , dès le début , ce-
lui qui semblait être le chef nous
assura que nous serions libérés in-
cessamment.

» C'est pendant que nous nous re-
posions près d'une source que mes
gardiens et nous-mêmes avons été
vus par une patrouille de légion-
naires. Nous nous sommes jetés à
terre, ma femme et moi, pour éviter
d'être touchés par le tir des mili-
taires. Un de nos gardiens tomba
blessé, l'autre fut capturé.

» Maintenant ' tout cela est fini.
Nous allons partir en métropole
nous reposer et faire un saut en
Suisse. Après, nous reviendrons ici
car nous avons trop d'attaches avec
l'Algérie pour la quitter. »

VALU

(C.P.S.) L'Office fédéral du COÀMdes prix a augmenté le prix des <*»)'du pays à partir du 21 août. £,,,hausse est de 2 et., ce qui porte le nrde l'œuf livré franco aux places arassemblement à 26 centimes. Ce nrest également payé par les importaleurs pour les œufs du pays dont ildoivent prendre livraison conformément
aux prescri ptions de la section »n,,, r
et volaille ». ŒUt!

Le prix de vente au détail des cenf.du pays ne doit pas excéder 30 à 32 ci
selon la région. Cette disposit ion dicté»par le recul de la production rétablitla si tuat ion telle qu 'elle était il y »une année.

Hausse du prix
des œufs du pays

ZURICH

ZURICH , 23. — M. R. Wesp i, procu -
reur extraordinaire du district , chargé
de l'instruction , a donné , samedi , lors
d' une conférence de presse, quel ques
précisions sur les abus de confiance
commis par M. Emil Toggenburg er , pré-
sident de la commune de Marthalen ,
arrêté le 11 août. M.  Toggenburger , qui
est âgé de 67 ans , est membre du parti
des paysans, artisans et bourgeois, qu'il
représenta pendant vingt  ans au Grand
Conseil de Zurich. Il est aussi lieute-
nant-colonel. Il était , jusqu 'à son arres-
tation , gérant de la succursale de Mart-
halen de la Banque cantonale zuricoise.
Il a abusé de la confiance de cet
insti tut  pour la somme de 37.900 f rancs .
Il a aussi commis des abus de con-
f iance aux dé pens de neuf  par ticuliers ,
pour la somme de 107.000 f rancs.

Ses abus de confiance ont été décou-
verts f o r tu i t emen t  : une domestique re-
mit , en décembre dernier , à l 'agence
de la Banque cantonale que gérait M.
Toggenburger , deux carnets d 'épargne ,
en demandant qu 'on lui achetât pour
10.000 f rancs  d' obligations. Or , par la
suite , elle ne put  toucher ni ses titres ,
ni ses économies , qui avaient mystirieu-
sement disparu.  La domesti que réag it
et le pot aux roses f u t  découvert.

M.  Toggenburger a utilisé les sommes
détournées à satis faire ses besoins per-
sonnels. Il en perdit  une bonne part
au casino de Constance. Veuf de-
puis 1952 , il fa isai t  en outre une men-
sualité de 600 francs à une ancienne
amie. Alors qu 'il y a cinq ans , il
payait  des imp ôts sur une for tune  de
300.000 francs , My  Toggenburger est au-
jourd'hui débiteur de p lus de 100.000 f r .

Les abus de confiance
du président de la commune

de Marthalen

CO.VFÉDÉRATIOiV

BERNE. — Une délégation de l'As-
semblée fédérale va assister à la 48me
conférence de l'Union interparlemen-
taire qui se tiendra à Varsovie du 27
août au 4 septembre. Elle sera dirigée
par les présidents des deux Chambres,
le conseiller national Eugène Dietschi
et le conseiller aux Etats Augustin
Lusser, et comprendra les conseillers
nat ionaux Duft , vice-président du grou-
pe interparlementaire suisse, de Zurich ,
Bœsch , de Saint-Gall , Chamore l (Vaud),
Conzett (Zurich),  Guinand (Genève),
Monfrini (Vaud),  Oprecht (Zurich),  Re-
nold (Argovie), Rosset (Neuchâtel) ,
ainsi que ies conseillers aux Etats An-
tognini (Tessin), Millier (Bille-Campa-
gne) et Rohner (Saint-Gall) .  Le secré-
taire de l'Assemblée fédérale , M. Briih-
wiler, accompagnera la délégation qui
cherchera en premier lieu à faire va-
loir le point de vue suisse lors du
débat sur la « neutralité , facteur de
paix », l'un des plus importants thè-
mes de la conférence.

Des parlementaires suisses
se rendent à Varsovie

l 't lMAltl . ï l l t
La bande

des « hiboux blancs »
démasquée par la gendarmerie
(c) Les gendarmes de la brigade de
Ponitarl ier ont réussi à démasquer trois
jeun es cambrioleurs de moires de
18 aires, qui s'intitulaient « le gang
des hiboux blancs > . Us s'étaient cons-
trui t  un repaire assez confortable avec
des matériaux volés et ils l'avaient
meublé à aussi bon compte.

Ils ont à leur actif le pillage d'un
Tefuge de montagne, « Le cerf agile > ,
sur les pentes du Larmont supérieur,
le cambriolage d'urne bonne cave dans
l'avenue de la Gare et de . multiples
vols dan s les autos et motos en
stationnement.

Ils avaient dispersé leur butin dans
une série de cachettes invraisembla-
bles . Il fallut même qu'un gendarme
spécialiste de la montagne fasse de la
varappe et escailade un rocher abrupt
de la Fauconnière pour récupérer un
¦sac de couchage. Les cambrioleurs
avaient un faible pour les pompes à
bicyclette, les bougies d'auto, les bat-
teries de clôture électrique, les sacs
de couchage, les accordéoires, etc. Us
seront traduits devant le juge des
enifainits.

Les peintres amateurs '. tt;'
à la chapelle des Annonciades
(c) La Société des amis des arts de Fon-
tarlier qui groupe les peintres amateurs
du Haut-Doubs a verni samedi son
exposition : trente-cinq « peintres du di-
manche » y exposent 280 toiles de va-
leurs diverses. S'y recontrent des compta-
bles, des policiers, un Jardinier, une
boulangère et même un écrivain à suc-
cès, Boris Simon, dont le livre sur l'abbé
Pierre , « Les pèlerins d'Emmaus » a dé-
passé les 100.000 exemplaires avant d'être
porté à l'écran.

i M E F I B T S  D E  LA VI 1 D Cl PAYS

B O U R S E
( C O U R S  D E  C L O T U R E )

ZURICH
OBLIGATIONS 24 août 25 août

8 14 % Féd. 1945 déo. . 103.50 d 103.50
8 Vi % Péd . 1946 avril 102.10 102.10
8 % Péd. 1949 . . 99.25 99.25
8 % %  Péd. 1954 mars 95.60 95.60 d
8 % Péd. 1955 Juin 98.70 98.70
8 % C.F-P. 1938 . . 100.— d 100.— d

ACTIONS
Bque Pop. Suisse (p.s.) 1320.— 1328.—
Union Bques Suisses 2425.— 2425.—
Société Banque Suisse 1820.— 1815.—
Crédit Suisse . . . . .  1835.— 1840.—
Electro-Watt 1900.— 1895.—
Interhandel 3695.— 3685.—
Motor-Columbus . . . 1635.— 1532.—
S.A.E.G., série 1 . . . . 98.— d 98.—
Indeieo »BU .— 93b .—
Italo-Sulsse 858.— 847.—
Réassurances Zurich . 2405.— 2400.—
Wlnterthour Accid. . 865.— d 865.—
Zurich Assurances 5175.— 5160.—
Aar et Tessin 1335.— 1300.—
Saurer 1265.— 1250.—
Aluminium 4300.— 4250.--
Bally 1460.— 1500.—
Brown Boverl 3025.— 3100.—
Fischer 1595.— 1580.—
Lonza 1560.— 1538.—
Nestlé Aliment, au p. 2020.— 2C50 —
Sulzer 2675.— d 2695.—
Baltimore 197.— 196.—
Canadlan Pacifie . . . 124.— 123.—
Pennsylvanla 75.50 74.—
Aluminium Montréal 151.50 150.—
Italo-Argentlna . . . .  36.75 36.75
Philips 750.— 751 —
Royal Dutch Cy . . . 194.50 194.—
Sodec 57.25 58.—
Stand. OU New-Jersey 224.50 224.—
Union Carbide . . . . 619.— 620.—
American Tel . & Tel. 346.— 345.—
Du Pont de Nemours 1155.— 1157.—
Eastman Kodak . . .  391.50 390.—
General Electric . . . 349.— 347.—
General Foods . . . 422.— d 447.—
General Motors . . . .  237.50 234.—
International Nickel . 439.— 458.—
Internation . Paper Co 557.— 560.—
Kennecott 446.— 445.—
Montgomery Ward . . 220.— 223.—
National Dlstlllers . . 134.— 130.—
Allumettes B 118.— 118.— d
U. States Steel . . . .  446.— 444.—
P.W Woolworth Co . 251.— 254.—
Nestlé (nom.) . . . .  1395.— 1398.—

BALF
ACTIONS

Ciba 6340.— 6426 —
Schappe 845.— 840.— d
Sandoz 8000.— 7100.—ex
Gelgy nom 8150.— 8775.—
Hoffm.-La Roche(b.J .) 18425.— 18475.—

LAUSANNE
ACTIONS

B.C Vaudolse 865.— 865.—
Crédit F Vaudols . . 830.— 830.—
Romande d'électricité 540.— d 550.—
Ateliers const . Vevey 690.— 675.—
La Suisse Vie (b.J.) .
La Suisse Accidents . 4850.— d 4900.—

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 170.— • 169.—
Aramayo 42.50 o 42.50 o
Chartered 57.50 d 58.—
Charmilles (Atel. de) 975.— 1010.—
Physique porteur . . 849—. 844.—
Sécheron porteur . . . 565.— 570.—
S.K.F 297.— 298.— d
(asforaiBqonau oreuc-niso anbireg B[ xud
'wisais&eS-aa stres 'sanbranuxaico svmoo)

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 24 août 25 août

Banque Nationale . 700.— d 700.— d
Crédit Ponc. Neuchât. 645.— d 645.— d
La Neuchàtelolse as.g. 1450.— d 1450.— d
Ap. Gardj Neuchâtel 225.— d 225.— d
Câbl. élec. Cortaillod 15850.— d 15850.— d
Câbl. etTréf. Cossonay 4775.— d 4775.— d
Chaux et clm. Suis. r . 2675.— d 2675.— d
Ed. Dubied & Cie S. A. 1826.— d 1850.—
Ciment Portland . . 6100.— d 6300.—
Etabllssem. Perrenoud 470.— d 470.— d
Suchard Hol. S.A. «A» 490.— d 500.— d
Suchard Hol. S.A. «B» 2700.— d 2750.— d
Tramways Neuchâtel 550.— d 550.— d
Sté Navigation lacs
Ntel-Morat . priv . . 65.— d 65.— d .

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2% 1932 97.50 d 98.—
Etat Neuchât.' 3Vi 1945 ' 101.— d 101.— d
Etat Neuchât. 8*4 1949 101.— d 101.— d
Com. Neuch. 3*4 1947 100.— 99.— d
Oom Neuch. 3% 1951 96.— d 96.— d
Ch.-de-Fds 3*4 1946 99.50 d 99.50 d
Le Loole . ' 3*4 1947 99.— d 99.— d
Forc.'m. Chat.' 3*4 1951 97.50 d 97.50 d
Elec. Neuch. 3% 1951 94.— d 94.— d
Tram. Neuch . 3*4 1946 98.— d 98.— d
Cnocol. Klaus 8*4 1938 99.— d 99.— d
Paillard S.A. 3V4 1948 99.75 d 99.75 d
Suchard Hold. 3V* 1953 96.— d 96.— d
Tabacs N.Ser. 3*4 1950 99.50 d 99.50 d
Taux d'escompte Banque Nationale 2 %

Billes de banque étrangers
du 25 août 1959

a Achat Vente
France —.85 —.89
U.SA 4.28 4.32
Angleterre . . . .  12.— 12.20
Belgique 8.40 8.60
Hollande 113.— 115.—
Italie . . . . . .  —.68 —.70 *4
Allemagne . . . .  102.— 104.50
Autriche 16.55 16.85
Espagne 6.90 7.30

Marché libre de l'or
Pièces suisses 29.75/30.75
françaises 30.—/31.—
anglaises 40.25/4 1.50
américaines 7.70/8.—
lingots 4870.—/4890.—
(Cours communiqués sans engagement
par la Banque cantonale neuchàtelolse)

I Nouvelles écononîsqties et financières »

Le cri d'alarme des syndicats alle-
mands affirmant que la crise charbon-
nière a fait de la Ruhr une zone en
péril a été rejeté samedi par M. Théodore
Blank , ministre fédéral du travail , com-
me complètement injustifié. Il a qualifié
de <t démagogique » la tentative de créer
une atmosphère de catastrophe.

M. Blank a ajouté que le gouverne-
ment de Bonn examinera les mesures
propres à combattre la crise charbonniè-
re, après la visite du président Eisen-
hower. Lui-même présentera dans quel-
ques jours les projets de son ministère
pour éviter les conséquences sociales
d'un licenciement de mineurs. Les dépen-
ses nécessaires seront supportées pro-
bablement moitié par la République fé-
dérale allemande et moitié par la Com-
munauté européenne du charbon et de
l'acier.

Les mineurs sans travail recevront en
plus des allocations de chômage un mon-
tant spécial pendant la durée d'un an.
On leur garantira ainsi 90 °,o de leur
salaire habituel pendant leurs quatre
premiers mois d'activité , pourcentage
qui sera réduit progressivement.

ALLEMAGNE OCCIDENTALE
La crise charbonnière

dans la Ruhr

Xiymes RENCONTRES
INTERNATIONALES

DE GENÈVE

2-12  septembre 1959

Le travail et l'homme
CONFÉRENCES

Louis Armand (France) - Adolf-A.
Berlo (Etats-Unis) . Danllo Dolci
(Italie) - Youri Frantsev (URSS) -
Georges Lefranc (France) - Jules
Moch (France) - Alexandre de Murait

(Suisse)

E N T R E T I E N S
t

Neuf entretiens publics

T H E A T R E

« PARTAG E DE MIDI»
de Paul Claudel. Une réalisation du

Théâtre quotidien de Marseille
« DON JUAN » ou l'Amour de la
çéométrte, de Max Frisch. pair le

Théât re de Carouge

Avant - programme délivré gratuite-
ment par le secrétariat des RIG,

promenade du Pin 3, Genève

LES VOISINS

— Salut, papa l

J| B CASINO T^B S
A proximité Immédiate de Nyon

et de Genève
Jeudi 27 août 1959

SOIRÉE DE GALA
avec la nouvelle vedette des disques

et de la radio :

Jacques BBEL

SOLEURE

OLTEN. — On sait que l'adminis-
trateur postal de Trimbach (canton
de Soleure) a été arrêté, des sommes
d'argent ayant été détournées de la
caisse. On apprend que le montant
en question s'élève à 24.000 francs.
L'administration des postes ne subira
toutefois aucune perte puisqu 'elle peut
mettre la main sur les cotisations ver-
sées par cet employé pour la caisse
de pension.

L'arrestation
d'un administrateur postal

(C.P.S.) — L'Association hors partipour des finances vaudoises sain.,
vient d' adresser à tous les mernhrts
du Grand Conseil une lettre circula^
relevant une fois de plus la (,'ravi té dela si tuation financière du canton. Elitconstate notamment  que si les dépenst,
pour les autorités et le personnel ifcl 'Etat de Vaud correspondaient j  |,
moyenne de celles des grands catilous
(Zur ich . Berne , Argovie et Saint-Gjj )
le budget vaudois serait allégé d'uni
économie de près de 25 millio ns fofrancs par année. L'Association estime
que, faute  d'un notable accroissement
des recettes cantonales , une seule issue
subsiste : réduire les dépenses, avant
tout celles concernant l' administra tion
et refuser toute nouvelle dépense qui
n 'est pas d' une urgente nécessité. 01e
invi te  en conséquence les dé putés i
refuser , au cours de la prochaine ses-
sion , une série de crédits demandés
par le gouvernement.

Une circulaire aux député»



EN ROUTE POUR L'HYMALÀYÀ '

On sait qu'une expédition féminine va tenter l'ascension du Cho-Oyu,
sommet de l 'Himalaya haut de 8150 mètres. Le célèbre sherpa Tensing
accompagnera l'expédition . On le voit sur notre photo en compagnie de
ses deux filles et d'une de ses nièces qui se joindront également à cette

courageuse équipe.

Vif incident ger mono-polonais
Le parti démo-chrétien retire sa délégation au congrès de l 'Union interparlementair e

qui s 'ouvre cette semaine à Varsovie
De notre correspondant pour les, a f -

faire s allemandes :

Un vif incident vient d'assombrir une
fois de plus — elles n'avaient certes
pas besoin de cela ! -7- les relations
germano-polonaises. Voici les faits : le
parti démo-chrétien devait envoyer, com-
me 1 opposition d'ailleurs, une délégation
au congrès de l'Union interparlemen-
taire qui s'ouvre cette semaine à Var-
sovie. Or, parmi les délégués désignés
par le C.D.U. figuraient le président
de l'alliance des réfugiés , le député
Kruger , et le baron Manteuffel-Szoge,
dont les noms provoquèrent l'ire immé-
diate et violente de toute la presse po-
lonaise. Ces deux politiciens sont en
effet considérés à Varsovie comme deux
des principaux adversaires de la reprise
des relations diplomatiques germano-
polonaises, voire comme de notables
« revanchards ».
Ces attaques ne furent évidemment pas
du goût des démo-chrétiens, qui les con-
sidérèrent comme une intrusion inadmis-
sible d'une puissance étrangère dans les
affaires privées d'un Etat membre d'une
institution internationale destinée ¦— ô
ironie des mots ! — à faciliter la com-
préhension entre les peuples. Le parti
de M. Adenauer décida donc de ré-
duire sa délégation à un unique repré-
sentant , le député Kopf , de Fribourg-
en-Brisgau.

Circonstances atténuantes

Dans la déclaration qu 'il vient de
publier à propos de cet incident , le
groupe parlementaire démo-chrétien ad-
met que la réaction polonaise s'explique
en partie par le fait que le congrès de
Varsovie coïncide avec le 20me anni-
versaire de l'attaque hitlérienne... Il re-
lève toutefois qu 'aucun des membres de
la délégation prévue ne pouvait être
tenu pour responsable de cette agression
et que , d'autre part , l'indignation de
Varsovie passe complètement sous si-
lence l'aide que l' armée rouge avait ap-
portée à la « Wehrmacht », en 1939,
en vertu du pacte Ribbentrop-Molotov.
Le grqupe relève également que la
présence de représentants des réfugiés,
au sein de sa délégation aurait pu
permettre d'utiles contacts avec les mi-
lieux gouvernementaux polonais , prises
de contact qui auraient pu être l'ébau-
che d'un rapprochement. Ces hommes
auraient au moins pu convaincre leurs
interlocuteurs que Bonn n'était animé
d'aucun esprit de revanche et entendait
régler tous les problèmes frontaliers
par la voie de libres négociations. La
déclaration précise enfin que si le parti
gouvernemental a finalement décidé
d'envoyer un unique délégué à Var-
sovie, c'est pour éviter que la Répu-
blique fédérale ne soit représentée que
par des membres de l'opposition de-
vant les parlementaires européens.

Réserve dans le pays

Cette renonciation du C.D.U., si elle
est généraj ement comprise dans le
pays, n'y est pas unanimement ap-
prouvée. Sans parler de la presse so-
cialiste, qui dissimule sa joie sous des
cris d'indignation, plusieurs grands jour-
naux regrettent qu 'une occasion de
« causer » avec un voisin justement
méfiant et hostile soit ainsi perdue
pour une assez mince raison d amour-
propre . Ils le regrettent d'autant plus

que les critiques de la presse polonaise
n'avaient pas empêché les autorités de
Varsovie d'accorder un visa à tous les
membres de la délégation allemande
primitivement prévue, et que les repré-
sentants du C.D.U. étaient mieux pla-
cés que quiconque pour prendre langue
avec les députés polonais — il en
reste — fidèl es au cardinal de Var-
sovie. Ce n'est pas, précisent ces jour-
naux , parce que les catholiques polo-
nais se déclarent aussi intransigeants
que les communistes sur l'intangibilité
de la frontière Oder-Neisse que toute
discussion doit se révéler d'avance
inutile.

Plusieurs journaux d'ordinaire pro-
gouvernementaux estiment enfin que
les parlementaires démo-chrétiens ont
pris une lourde responsabilité en lais-
sant pratiquement aux seuls socialistes
le soin de représenter , devant un aréo-
page international , l'opinion d'un pays
dans lequel ils sont en minorité.

Léon LATOUR.

Le général Grivas
à Athènes

GRÈCE

ATHÈNES (Reuter). — Le général
Grivas, ancien chef du mouvemen t cy-
priote EOKA , est arrivé samedi ! matin
au port athénien du Pirée , venant de
Corfou. Il a été applaudi par &es par-
tisans au cri de « Dighen is, sauve la
Grèce •.

Le général Grivas , qui a passé dix
jours à Corfou et a eu un entretien
avec le roi Paul , a adressé au peupl e
de Corfou le message suivant : « La
Grèce trouvera bientôt la voie de sa
renaissance. Elle a besoin d'une d irec-
tion à la hauteur des circonstances.
Cette direction sera trouvée. Tout sera
alors nettoyé. En ce qui me concerne,
j'ai consacré ma vie au service du pays.
Je lui consacrerai aussi le reste de mon
existence. »

Dévaluation

INDONÉSIE

DJAKARTA (Reuter). — Le gouver-
nement indonésien a déprécié la valeur
des billets de 1000 roup ies à 100 rou-
pies, et la valeur de ceux de 500 rou-
pies à 50 roup ies. Les avoirs en ban-
que de plus de 25.000 roupies ont été
bloqués à 90 %. Le gouvernement indo-
nésien a en outre décidé de supprimer
le système actuel des licences d'expor-
tation.

Il s'agit de la seconde dévaluation
en Indonésie. En 1950, le gouverne-
ment avait déprécié de moitié la va-
leur des billets de banque.

A l'annonce de la dévaluation, tout
commerce a cessé en Indonésie. Les
magasins , bureaux et restaurants ont
ferm é, ainsi que les bourses.

La valeur de la roupie par rapport
aux monnaies étrangères est fixée à
45 roup ies pour un dollar. Mais , au
marché noir , on payait jusqu 'à 155
roup ies pour un dollar.

REVEILLEZ LA BILE
DE VOTRE FOIE-

et vous vous sentirez plus dispos
U faut que le foie verse chaque jour un litre

de bile dans l'intestin. Si cette bile arrive mnl,
vos aliments ne se digèrent pas. Des gaz vous
gonflent , vous êtes constipé !

Les laxatifs ne sont pas toujours indiques.
Une selle forcée n'atteint pas la cause. Les PETITES
Pu i' i i -, I ' \ ; ; H K S  pour le FOIE facilitent le Libre
•fflux de bile qui est nécessaire» a vos intestins.
Vénetalcs , douces , elles font couler la bile. Exigez
k* Petites Pilules Carters pour le Foie. Fr. 2.35,

Ce soir dernière représentation
supplémentaire à Chillon

4e héros et le soldat»
de G. Bernard Shaw, sera joué en plein
air à 20 h. 45. Louez à l'Office du
tourisme de Montreux , tél. (021) 6 33 84.

Une mise en garde
du congrès

pour l'énergie atomique

ÉTA TS-UNIS

WASHINGTON , (Reuter). — La com-
mission du congrès pour l'én ergie ato-
mique a publié uin rapport de 42 pages
d'où 11 ressort que si les expériences
atomiques sont reprises à l'échelle des
cinq derni ères années, la radio-activité
pourrait constituer un sérieux danger
pour la population du monde entier.

Ce rapport, qui constitue peut-être
l'étude la p lus exhaustive de cette
question, est fondé sur les faits et
chiffres fournis par quelque tirante exT
parts, qui ont fait dies recherches dans
les différents domaines de la radio-
activité. U demande au gouvernement
américain de fournir davantage d'in-
formations SUIT les retombées radao-ac-
tives consécutives aux explosions ato-
mi ques. Toutefois, le rapport souli gne
que Les radiations provenant des ex-
pér iences déjà effectu ées, sont relative,
ment faibles par rapport aux radiations
naturelles que cha cu n subit. En outre,
des explosions atomiques souterraines,
effectuées au moyen d'armes relative-
ment petites, pourraient ne pas conta-
miner l'atmosphère.

En revanche, il serait très difficile
d'expérimenter de gros engins sous
terre.

La commission estime encore que
l'un des déchets des explosions ato-
mi ques, le carbone 14, pourrait susciter
des troubles généti qu es pendant les dix
siècles à venir. Mais , dans une si lon-
gue période, l'irradiation continuelle
émanant de sources naturelles aura des
conséquences biologi ques bien p lus con-
sidérables. Qua nt au Strontium 90 et
au césium 137, les deu x déchets les
plus dangereux des explosions atomi-
ques, le rapport af f i rme qu'il y en a
probablement moins qu'on ne le pense
dians la stratosphère. Cependant, dapuis
1957, on a constaté une très forte
augmentation de ces deux produits
dans les aliments.
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lf SAVOIR-VIVRE
en servant /' apéritif

Pensez à proposer
un deuxième verre.

§, : ĴT\ M

WJlKSI
Attende z que tous

vos hôtes aient f ini
pour p usser à table.

A WL PÂ r
«i Wnhiilïïp MLJ JC*) -

Servez toujours les
délicieuses Pommes

Chips Delissa
Les maîtresses de
maison qui savent

m.recevoir n 'oublient
jamais, à l'heure de
l'apéritif , de régaler
leurs invités avec les
fameuses Pommes
Chips Delissa ; tou-
jours bien dorées et
croustillantes grâce
à leur emballage her-
métique ; ni trop sa-
lées, ni trop peu ,
toujours à point.
P. S. Egalement
recommandées pour
pic-nics et repas fins

NOS DIVANS-LITS
complète. Prix unique : Pr. 17S >

matelas à ressorte, garantis 10 ans 1# »•

NOS LITS DOUBLES
patentée, complète. Excellente qualité. *» «» —2 matelas à ressorte, 2 protège-matelas. /QS -Garantie 10 ans Fr- . "»W«

TAPIS BENOIT Neuchat
î
Ma51113e4fe69

25

A vendre
d'occasion : 1 bureau mo-
derne, 1 divan.-lit , 1 rit
à 1 place, en bon état.
Adresser offres écrites à
K.P. 8869, au bureau de
la Feuille d'avis.

Ce meuble
combiné

face et côtés noyer, ne

I T* Fr. 495—
A voir au 2me magasin.
de Meubles G. Meyer,
rue des Fausses-Brayes.

ELAN
constructa

Nouveau système
de lavage

100 % automatique

3V2 kg. Fr. 1775.-
5 kg. Fr. 2350.-

Démonstrations
sans engagement

Electricité
Place-d'Armes 1

Tél. 5 18 36

Lits doubles

composés de 2 divans
euperposables, 2 protège-
matelas, 2 matelas à res-
sorte (garantis 10 ans)
pour Fr. 258.—.

Même modèle avec
matelas crin et 1 aine
Fr. 198.—.

W. Kurth, avenue de
Morges 9, Lausanne. Tél.
(021) 24 66 66.

A VENDRE

chambre
à coucher

moderne, en parfait
état. Prix Intéressant. —
Au Bûcheron, Ecluse 20,
Neuchâtel.
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• Dépôts : Couvet - Travers - Saint-Aubin - Geneveys sur Coffrane
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LONDRES. — M. et Mme John
Clunies-Ro83 « roi et reine » , des lies
Cocos (dans l'océan Indien), ont
fai t  paraître une petite annonce dans
le « Times » , pour demander une
institutrice , qui sera chargée des qua-
tre enfants « royaux ».

La petite annonce précise qu'il
faut  « une jeune f i l le  intelligente et
sensible » qui vivra avec la famille.
Les postulantes doivent envoyer leur
curriculum vitae détaillé , ainsi qu 'une
photo .

La durée de l'emploi sera d'au
moins deux ans, si les parties con-
tractantes sont satisfaites.

M. Clunie3-Ross est le descendant
d'un Ecossais qui débarqua en 1825 ,
à Home-Island , la plus grande lie
les Cocos. La reine Victoria céda les
27 lies de l'archipel à la famille Clu-
nies-Hoss et depuis 1954 , les Cocos
iont administrés par l'Australie , sans
que cela af f ec te  les droits familiaux.

M. et Mme Clunies-Ross ont reçu
la reine Elisabeth et le duc d'Edim-
bourg en 1954 , lors du voyage royal
à travers le Commonwealth .

Le roi des Cocos cherche
une institutrice
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Dame prendrait

raccommodages
chez elle. Tél. 5 78 34.

H:::;:,WH FOIRE DE BIENNE
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Idyllique situation 
au bord ilu Uw
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PASSAGES
Vient d'arriver un immense choix

des toutes dernières nouveautés
TOUJOURS IiES PLUS BAS PRIX

TAPIS BENOIT SÈTW
Présentation à domicile - Facilités de paiement

le soir également

rL a  bonne friture A
au Pavillon i

V Tél. 5 84 98 
JI AUTO -é COLE

Enseignement théorique et pratique
André WESSNER, Neuchâtel. Tél. 8 36 36

Gagnez plus avec

-4 REALTEX
la machine a tricoter la plus rapide

qui se paie d'elle-même par le

™̂  travail à domicile
que nous TOUS fournissons.

Pour une démonstration & domicile, sans
engagement pour vous, adressez-vous à la

FIDUCIAIRE PROGRESS S.A.,
Hallenstrasse 10, Zurich 8.

! Placement hypothécaire à court terme
Intérêt 4 1/2 °/o

Particulier désire placer pour 6 à 12 mois,
4 titres hypothécaires au porteur de 5000 fr.
chacun. Garantie de premier ordre. Jouis-
sance 31 août 1959.

"Faire offres sous chiffres P. 5398 N. à
Publicitas, Neuchâtel.

EXCURSIONS L'ABEILLE
Lac de Joux, Marchairuz , Signal de Bougy, mer-
credi 9 h., 16 fr. LauterDrunnen, Grlndelwaid,

Jeudi 7 h, 17 fr. ¦ Tél. 5 47 54

M̂MMMMMMWMMWMWMWMmMMWMWMMm^

DENT-DE-VAULION fe"*» 1
LE PONT - LAC DE JOUX _

Départ : 13 h. 30 Fr. 12. 

LE S0LIAT Mercredi"**¦""• ' 26 août
(CRETJX-DU-VAN) _ _
Départ : 13 h. 80

GHASSERAL I 2â
Départ : 13 h. 30 Fr. 7. 

Vendredi ''

CHALET HEIMELIG ^̂ e80 août
Départ : 14 heures p g 

LES TROIS COLS P̂**̂ '80 août
GRIMSEL-FTTRKA-SUSTEN _ 9a _„

Départ : 5 heures *r* *»•*>«

GRINDELWALD ^^T
Départ : 7 heures JTP. ] «.

__
SCHYHIGE PLATTE ^HoT
Chemin de fer compris _, _ _

Départ : 7 heures * r« *"•—

Renseignements et Inscriptions

Wffftfjli!
Neuchâtel — Tél. 6 82 82

Départs : pi. de la Poste, IVenchâtcl

Ï5 LES BRENETS
SATJT-DU-DOUBS

' Fr. 7. Départ : 13 h. 30

• •£& BURGENST0CK
Fr. 22. LUCERNE -
avec bateau LAC DES QUATRE-CANTONS

et funiculaire Départ : 6 h. 15

A GRAND-SOMMARTEL
Fr. 7. Départ : 13 h. 30

Irâ» Lac Bleu ¦ Kandersteg
Fr. 15.50 Départ : 7 h. 30

\ Dimanche CHAM0HIX
30 août col de la Forclaz

Fr. 26.— Départ : 6 h. 15
(carte d'identité ou passeport)

Dimanche SAINT-LUC

_ 
80 août

 ̂
yAL D,ANN |V|ERS

Départ : 6 h. 15

*"che CHUTES DU RHIN
a° SCHAFFHOUSE - KLOTEN

Fr. 24.50 Départ : 6 h. 15

Dimanche COL DE LA FAUCILLE
30 août GENÈVE (COINTRIN)

p i o (carte d'Identité ou passeport)w r' °" Départ : 7 heures

Programmes - Renseignements - Inscriptions

Autocars FISCHER Ma^,
(7NI5uc2,ifttel)

Viticulteurs È̂ S~ p̂5F

Mme veuve Louis GUILLOD
maréchalerie. Praz-Vully

Tél. (037) 7 24 37

8og|! Pour les derniers beaux jours §sl||

WË UNE OFFRE SPÉCIALE M
^̂  

pour 
les 

écoliers g|| 8

1 350 MARINIÈRES B
¦ et LOUPS DE MER ¦
Ç&&Ê RA.YES VOYEZ LES PRIX 

^̂

^̂  
DE 2 À 16 

ANS 

A 

tf% 

^̂

|| l AU CHOIX %M M et ui m%&

Déchirés, troués,
mités, salis

vos tapis de Perse ou
mécaniques sont réparés
vite et bien par Georges
Oavln, ruelle de lTmmo-
bllière 12. Tél. 5 49 48.

[ TOURNEDOS ! |
I L'œuvre la plus connue de Rossini ! |

I %të galles! I
¦ CENTRE GASTRONOMIQUE ¦

HA \ ty fj C  ̂ \f r- \  *̂*̂  gmmwW-^

f *  CHEMINÉES *^
d'intérieur
E. Blscacclantl,

l Neuchâtel , tél. 5 30 02 ,

"N

Prêts
Banque Exel

NEUCHATEL
5, avenue Rousseau

V J
Ingénieur cherche

leçons
d'espagnol

Ecrire k J. Hermlnjard,
Le Manoir, Cormondrè-
che.

PR ÊTS
Service de prêts S. A.

Tél. (021) 22 52 77
Luclnge 6, Lausanne

® 

VENTE - ÉCHANGE
de paiements échelonnés

RÉPARATIONS
AUTO-ÉCOLE

AGENCE OFFICIELLE

GARAGE DES J0RDILS
A. Bindith - Tél. 6 43 95 - Boudry

BREVET SUISSE No 332 354
du 24 août 1956 - Gustave, Jean , Henri ,
Joseph BERNARD. Bagues de haubannage

pour mât d'antenne.
Le titulaire de ce brevet d'Invention désire entrer
en relations avec des industriels suisses pour l'ex-
ploitation de l'objet dudlt brevet.
Pour tous renseignements, s'adresser au Conseil en
brevets. M. Pol HANSSENS, rue des Gulldes 22 ,
Bruxelles 4.

Je cherche leçons de

GUITARE
Adresser offres écrites à
S. V. 8797 au bureau de
la Feuille d'avis.

Jeune

employée de bureau
cherche place dans commerce à Neu-
châtel. Parle et écrit cou rammcn.t le
français et l'allemand ; connaissances
d'anglais ; diplôme de l'école de com-
merce. Offres sous chiffres T. X. 8824
au bureau de la Feuille d'avis.

MARIAGE
Dame ayant de v«„«

relations dans ton?
1?*

"**>*. * recoraL^aux personnes i Ĵse créer foyer £2?Succès, discrétion
Case transit US», *„,,

ACHET ER
DES MEU BLES

G. MEYER ...
... satisfaction

certaine !

SALON

Lilly Knuchel
Bercles 1-Tél. 540 40

SERA FERMB
du 30 août

au 13 sep tembre
Mme L. Knuchel

coiffeuse diplômée

Inès coiff u re
Le salon

sera ouvert
le jeudi 27 août
Faubourg du Lac 6

Tél. 5 24 12

Tous nettoyages
entretien de ménages.

Une bonne adresse :
Tél. 5 98 35.

RESTAURANT
DES VIEUX-PRÉS

Tél. 7 15 46

Menus sur commande
Bonne cave

Salle pour sociétés

Bonne cuisinière de 53 ans cherche place de
GOUVERNANTE

auprès d'une personnne seule (aime les animaux),
Adresser offres écrites à G. T. 8872 au bureau de
la Feuille d'avis.

Horloger qualifié
spécialisé sur montres compliquées, disposant d'un
droit de termlnage et possédant machines et
matériel, désire se mettre au service de fabricant
ou termineur ; affaire sérieuse à discuter. Adresser
offres écrites à K. X. 8876 au bureau de la Feuille
d'avis.

Changement de situation
Homme dans la cinquantaine, en bonne

santé, cherche changement de situation.
Désire trouver une bonne place dans maison
sérieuse et bien organisée, en qualité de
représentant , magasinier, réception, expédi-
tion, contrôle. Capable de prendre des
responsabilités. Conditions et entrée en
fonctions à convenir . Adresser offres écr ites
à E. H. 8835 au bureau de la Feuille d'avis.

Famille

d'horlogers
ayant plusieurs années
d'expérience cherche em-
ploi à Neuchâtel. Pour
tout de suite ou date à
convenir. Adresser offres
éorites à D. I. 8860 au
bureau de la Feuille
d'avis.

j Profondément touchés des très nom-
breux témoignages d'affection et de sympa-
thie, et des fleurs reçus pendant ces Jours
de cruelle épreuve,
les enfants de feu Adrien VEILLARD
remercient bien sincèrement toutes les per-
sonnes qui les ont soutenus et entourés
dans ces mauvais Jours.

Neuchâtel, le 24 août 1959.

IMadame Philippe Tripet ;
Monsieur et Madame Jean Bertholet et

leurs enfants ;
Monsieur et Madame Félix Tripet et leurs

enfants,
très sensibles aux nombreux témoignages
d'affection et d'estime rendus à la mémoire
de

Monsieur Philippe TRIPET
expriment leur profonde reconnaisssjice i
tous ceux qui les ont entourés dans leur
grand deuil.

Corcelles et Neuchâtel , août 1959.

I

Madame Julia HILTBRUNNER-ROTHEN I
et familles remercient sincèrement toutes I
les personnes qui ont pris part à leur deuil. I

Peseux, le 25 août 1959.

Sommelière
de langue allemande aveo
connaissances du fran-
çais, qualifiée, de 39 ans,
connaissant les deux
services, cherche place.
Libre tout de suite. —
Adresser offres écrites à
J. W. 8875 au bureau de
la Feuille d'avis.

Jeune dame cherche .

travail
à domicile

branche horlogerie. —
Offres sous chiffres P
5456 N. à Publicitas,
Neuchâtel.

COUPLE
de toute confiance cher-
che emploi stable dans
commerce ou Industrie
de la ville ou ailleurs en
Suisse romande. Adresser
offres écrites à U. Z. 8851
au bureau de la Feuille
d'avis.

Gouvernante
Dame dans la cin-

quantaine , expérimentée,
cherche place de gou-
vernante chez monsieur
seul. Adresser offres écri-
tes à T. F. 8884 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Carrossier - tôlier
expérimenté, c h e r c h a
place à Neuchâtel ou
aux environs. Offres sous
chiffres R. D. 8882 au
bureau de la Feuille
d'avis.

INERTIES
Dame cherche à faire

â domicile mise d'inerties
5" à 13", machine « Je-
ma » ; travail soigné. —
Tél. (038) 9 24 95, qui
renseignera.

Jeune homme
de 20 ans, ayant fait 4
ans d'école de commerce,
cherche place dans bu-
reau de Neuchâtel , com-
me comptable de préfé-
rence. Libre tout de sui-
te. Adresser offres écrites
à S. E. 8883 au bureau
de la Feuille d'avis.

Horloger complet
tra vaillant à domicile,
avec sa femme, cherche

mécanismes, rouages,
achevages ou retouches.
Possède vibrographe. —
Adresser offres écrites à
M.Z. 8878 au bureau de
la Feuille d'avis.

Chauffeur
poids lourds, cherche
place pour tout de suite
ou date à convenir. Parle
couramment l'allemand
et le français. Ecrire à
M. Eug. Sprecher, la
Baisse, Pleuiier , télépho-
ne 9 12 79, aux heures
des repas.

Demoiselle espagnole,
32 ans, désirant perfec-
tionner son français,
cherche place de

femme de chambre
ou bonne d'enfant. En-
voyer offres écrites à
LauTa Lastra, c/o Bocca-
clo, 29 , avenue du Slm-
plon, Lausanne.



Grosse affaire
d'escroquerie

à la construction à Nice

FRANCE

NICE , 25 (A.F.P.). — Une vaste af-
faire d'escroquerie à la construction ,
qui porterait sur plusieurs centaines
de millions de francs français, vient
d'être découverte à Nice.

Des plaintes de plus en plus nom-
breuses étaient déposées depuis quel-
ques mois, contre l'entreprise d'un
Italien, naturalisé français, qui avait
cessé ses activités il y a un an et
demi. L'absence de comptabilité régu-
lière rend difficile l'établissement d'un
bilan exact, mais il apparaît que l'ac-
tif est loin de correspondre au pas-
sif. Les vastes projets comportaient
notamment la construction de deux
blocs d'immeubles à Nice. Cent vingt
appartements avaient déjà été vendus
et l'escroc avait déjà touché 325 mil-
lions de francs français sur ces ven-
tes, alors que les travaux commencés
se réduisent à très peu de chose, et
que, pour une partie des apparte-
ments vendus , les autorisations de
construire avaient été refusées.
^Parmi les victimes, figurent des ac-

quéreurs qui ont versé jusqu'à 20 mil-
lions . d'avance, mais la plupart sont
des gens de condition modeste qui
avaient sacrifié leurs économies dans
l'espoir d'acquérir un logement.

Le gouvernement français
frappe un grand coup

S u l T E  D B  L A  P R E M I E R E  P A G E )

Le premier ministre et le grand ar-
gentier avaient lancé des avertisse-
ments aux industriels et aux commer-
çants et menacé de sanctions. Les pré-
cédents gouvernements n 'avaient pas
ggi autrement , et sans aucun résultat.
Aussi la ménagère restait-elle sceptique,
elle sentait la vie augmenter tout dou-
cement , discrètement mais sûrement.
Aussi le gouvernement Debré, pour ne
pas se laisser gagner de vitesse par
]a hausse et les revendications socia-
les, a-t-il au moment où les grandes
usines de la région parisienne rou-
vrent leurs portos, décidé de fraipper
un grand coup.

Il a révélé hier toute une série de
sanctions et de condamnations extrê-
mement graves frappant des commer-
çants et des industriels convaincus de
hausses i l l ic i tes .

Peines très lourdes
De telles sanctions et de telles con-

àimnations, il y en a toujours eu,
mais jusqu 'ici, jamais aucun gouver-
nement ne leu r avait donné pareille
publicité et, semble-t-il , jamais la jus-
tice n 'avait été aussi sévère. C'est ain-
si qu 'un boucher de la région pari-
sienne qui , en rédigeant ses étiquet-
tes en francs nouveaux avait arrondi
les prix à son avantage , a été déféré
¦U tribunal correctionnel a tors que
dans le passé de telles manipulations
se réglaient à l'amiable par des amen-
des négociées.

D'autres truqueurs ont été frappés
par la justice de peines très lourdes :
cinq ans de prison sans sursis, 2 mil-
lion s de francs français d'amende et
confiscation de tou s ses biens à un
boucher du Nord . La confiscation des
biens est sans exemple connu dan s ce
domaine. Los mois de prison avec ou
sans sursis, les amendes par million s
ont plu sur des bouchers, des char-
cutiers, des papetiers , des coiffeurs ,
des patrons d'hôtels meublés , un labo-
ratoire pharmaceutique. On n'avait ja-

mais vu pareille hécatombe de mer-
cantiles.

Certes il s'agit là d'une action psy-
chologique pour faire peur aux autres
fraudeurs et rassurer l'opinion publi-
que, pour désamorcer les bombes que
les syndicats méditent de lancer dès
les semaines à venir dans les jambes
de M . Pinay.

Mais il s'agit surtout d'obtenir la
collaboration des consommateurs à
l'œuvre de mise en surveillance des
prix engagés par le gouvernement. M.
Pinay avait dit : « Je laisse tes prix
en libert é surveillée, mais attention 1 »
Aujourd'hui , tes prix sont sous sur-
veillance de la police la plus vigilante
qui soit , les ménagères. C'est la ran-
çon et la conditio n du blocage des sa-
laires, et .te blocage des salaires et des
prix est la principale condition de
réussite du plan Pinay .

INTÉRIM.

M. Eisenhower en Europe
( S U I T E  D E  LA P R E M I E R E  P A G E )

La déclaration présidentielle, qui rem-
place celle que les hommes d'Etat amé-
ricain s ont l'habitude de faire au mo-
ment de s'embarquer pour un voyage
à l'étranger ajoute :

c Suggérer à chacun des divers chefs
die gouvernement .qu e, ensemble, nous
examinions les méthodes et moyens par
lesquels nos gouvernements pourraient
équ'ibablement et efficacement coopérer
afin de résoudre l'un des problèmes les
plus pressants de notre temps, celui de
participer au développement des ni-
veaux culture 1s, die santé et de vie d'en-
viron deu x mill iards ' de personnes ré-
parties dans le monde et qui sont tes
citoyens de pays qui commencent à se
développer ou qui sont sous-dévelop-
pés. »

Le président, après avoir donné lec-
ture de cette déclaration, a tenu à sou-
ligner toute l'importance qu'il attache
à cette question de Taide aux pays
sous-développés, affirmant que si le
inonde civilisé ne s'unit pas et ne se
déclare pas prêt à partager tes charges
de cette aide, 1e monde aura des ennuis.

reunio n de l'American Légion, à Min-
nea polis : « Les craintes des gens qui
pensent que le président Eisenhower
se laissera tromper ou s'en laissera
conter par le premier ministre sovié-
tique M. Khrouchtchev sont dénuées
de tout fondement. Les intérêts des
Etats-Unis et du monde libre seront
représentés fermement , énergiquement
et même agressivement par te prési-
dent Eisenhower. »

M. Nixon a ajouté que lors des ren-
contres du président Eisenhower avec
le Premier soviétique, aucune discus-
sion concernant tes problèmes des al-
liés occidentaux ne sera entreprise.
« Nous déclinons ce point de vue selon
lequel les deux grandes puissances, à
savoir les Etats-Unis et l'Union sovié-
tique, peuvent discuter du destin d'au-
tres peuples , sans les consulter . Quand
le président Eisenhower rencontrera
M. Khrouchtchev , il pensera certaine-
ment aussi à tous tes 52 traités et
accords importants signés par tes deux
pays depuis 1953 et dont 50 ont été
rompus par l'Union soviétique. »

Le bombardier
disparu

a explosé
en plein vol

IL SERAIT TOMBE EN MER

LONDRES, 25 (A.F.P.) . — Le bom-
bardier nucléaire « VIctor-Mark-II •,
disparu mystérieusement près du canal
de Saint-George , jeudi dernier , au cours
d'un vol d'essai, a fait explosion à
très haute altitude, annonce le minis-
tère de l'armement.

L'accident aurait été vu par tes opé-
rateurs du réseau de radars de la
R.A.F., mais tes circonstances exactes
n'ont pas encore été rendues publi-
ques, en raison du secret qui entoure
ce réseau, qui serait en état d'observer
vingt-quatre heures sur vingt-quatre
tout ce qui se passe dans le ciel, jus-
qu'au-delà du rideau de fer .

Le bombardier aurait explosé 35 mi-
nutes après avoir ' décollé de sa base,
à une altitude de 12.000 mètres au lar-
ge des côtes du Pembrokeshire, dans
le Pays de Galles.

L'accident aurait été décelé au cen-
tre de Stanmore, près de Londres où
«ont groupées toutes les Informations
du réseau de radairs de la R.A.F.

Les recherches se poursuivent, dans
une zone où des pêcheurs ont aperçu
une grande épave flottant sur les
eaux te jour même de la disparition
du c Viotor-Mark-II ».

RI. Khrouchtchev sera
considéré comme un chef
d'Etat lors de son voyage

aux Etats-Unis
WASHINGTON, 25 (A.F.P.). — Le

président Eisenhower a annoncé mardi
que M. Khrouchtchev serait considéré
comme chef d'Etat lors de son voyage
aux Etats-Unis et qu 'il l'accueillerait
en personne à son arrivée à Washing-
ton.

Le président Eisenhower a rejeté vi-
goureusement les critiques de ceux
qui lui reprochent d'avoir Invité M.
Khrouchtchev aux Etats-Unis : l'avenir
de la race humaine dépend de ces con-
versations, a-t-il déclaré. II a affirmé
à nouveau que le but de ses conversa-
tions avec M. Khrouchtchev était de
créer un climat plus favorable à la paix
dans le monde.

Le président Eisenhower a déclaré
qu 'il s'était engagé à se rendre à Mos-
cou et qu 'il s'y rendrait en effet, à
moins que des circonstances imprévisi-
bles ne lui Interdisent de faire ce
voyage.

LA I H I ' \  1 Ull i l lMl U iH, X\ I lTOUCIl  ICIieV , H
poursuivi le président, avait pour rai-
son essentielle 1e désir du chef de la
Maison-BIiamche de se rendre compte
par lui-même si le leader soviétique est
prêt ou disposé à faine certaines sug-
gestions que te monde libre pourrait
étudier ou même accepter.

D'autre part, 1e but de l'invitation, est
de rédiuiire la tension mondiale. Enfin ,
si M. Eisenihower est certain qnie M.
Khrouchtchev n'a aiucum doute «mr la
puissiamoe Imduisibrlielte des Etate-Umia ou
star sa puissance unilttaiire défensive, il
a pensé qu'il serait intéressant pour lui
de voir comment vit et travaille un
peuple libre.

Le président a d éclairé que le simple
fait que die nombreuses pensionnes ont
publiquement, pair la voie aVaiii/nonces
de presse, exprimé leur opposition à la
venue de M. Khrouchtchev aux Btaits-
Umis devrait constituer une leçon pour
le leader soviétique «t lui montrer que
chacun est libre d'exprimer sies idées.

Le programme
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

LONDRES, 25 (A.F.P.). — Le pro-
gramme de la visite du président
Eisenhower en Angleterre, publié hier,
permet de dresser 1e tableau suivant
de son emploi du temps (heures indi-
quées en G.M.T. — soit une heure en
retard sur l'heure anglaise).

Jeudi 27 août. — 17 h. 45, arrivée k
l'aéroport de Londres où le président
et te premier ministre, M. Macmillan ,
feront de courtes déclarations avant de
prendre place dans une voiture décou-
verte. Promenade triomphale à tra-
vers Londres. 19 h. : Arrivée à Win-
field House, résidence de l'ambassadeur
des Etats-Unis, où te président dînera
en privé avec l'ambassadeur et pas-
sera la nuit. .

Vendred i 28 août. — Le président
Eisenhower se rendra à Balmoral, en
Ecosse, où 11 rencontrera la reine Eli-
zabeth.

Samedi 29 août. — Retour aux Che-
quers, début des conversations avec M.
Macmillan qui dureront deux jours.

Mardi 1er septembre. — Le président
passe toute la journée à sa résidence,
pour traiter des affa ires de son gou-
vernement.

Mercredi 2 septembre. — 8 h. t
L'avion présidentiel s'envole pour Pa-
ris.

M sera bien gardé
LONDRES, 25 (A.F.P.). — Les ser-

vices secrets américains ont commu-
niqué à Scotland Yard une liste, avec
photos, d'anarchistes et autres Indi-
vidus dangereux susceptibles de se li-
vrer à un attentat contre le prési-
dent Eisenhower pendant sa visite en
Grande-Bretagne. Ces personnes se-
ront refoulées si elles tentent de se
rendre en Angleterre pendant les
Jours prochains.

D'autre part , on appren d que le
président des Etats-Unis sera escorté,
lors de ses déplacements partout,
d'une escouade de motocyclistes de
Scotland Yard, comprenant un Ins-
pecteur, deux sergents et treize
agents. Les « motards » s'entraînent
depuis une semaine sur le circuit de
course de Crystal Palace, près de Lon-
dres. Enfin , des détectives de Scot-
land Yard en civil et des agents des
services secrets américains, tous ar-
més, évolueront à proximité de M.
Eisenhower à tous moments.

Albert Schweitzer
va venir en Suisse

BORDEA UX (AFP). — Le docteur
Albert Schweitzer est arrivé hier ma-
tin à Bordeaux venant de Lambaréné.

Fa isant part de ses projets aux jour-
nalistes venus l'accueillir, le célèbre
docteur , qui aura bientôt 85 ans, leur
a déclaré qu'il allait se rendre dans
p lusieurs pays d'Europe , notamment
en Suisse , au Danemark , en Hollande,
en Belg ique et en Suède.

INDE

les combats continuent
au Tibet

MUSSOORIE (Inde), (Reuter). —
S'adressant à un groupe de journa-
listes indiens, le dalaï-lama a déclaré
que le « combat pour la liberté » con-
tinuait au Tibet. Dans tes régions de
Chando et de Gyamda (est du pays),
les rangs des 50.004 Khambas luttant
contre tes Chinois grossissent. Le da-
laï-lama a reçu des informations selon
lesquelles près de 80.000 Tibétains ont
été tués dont. 20.000 dans la région de
Lhassa. Il est « fort possible » que le
Eanohen-laima, qui est second dans la

iérarchie et qui a été mis en place
par les communistes, ait lui aussi été
arrêté. Le père du panchen-lama, a dit
le dalaï-lama , était un homme de fer-
me volonté, qui fut loyal envers le
peuple tibétain et sa religion. Les Chi-
nois l'ont sans doute torturé, ce qui
fieut avoir troublé l'esprit du panchen-
ama.

Le dalaï-lama a encore parl é de tor-
tures et d'atrocités subies par lés Ti-
bétains ayant des sympathies pour, tes
rebel les, ou par ceux dont tes parents
ont fui en Inde. Un grand nombre ont
été dé portés en Chine, a encore indi-
qué le dalaï-lama.

Le Conseil fédéral propose
de maintenir le contrôle des loyers

Vers une nouvelle votation sur une question controversée

De notre correspondant de Berne :
Le Conseil fédéral a, mardi matin, approuvé le texte du projet cons-

titutionnel « sur le maintien de mesures temporaires en matière de contrôle
des prix ».

C'est jeudi seulement que la presse
recevra le message gouvernemental avec
«xpilcatlons complémentaires. Nousv pour-
rons alors commenter congrûment les
nouvelles propositions sur lesquelles les
Chambres d'abord , le peuple et les can-
tons enfin , devront se prononcer.

Pouir le moment , constatons que le
projet autorise lui Confédération à pro-
longer le contrôle des loyers, qu'il
maintient la caisse de compensation des
prix du lait et des produits laitiers —
mais sans subsides provenant des res-
sources générales de la Con fedénation
— qu'il domine au Conseil fédéihal pou-
voir d'édlcter des prescriptions sur lies
prix maximums des ma rchandises de
première nécessité destinées au marché
intérieur.

Toutes ces mesures resteraient en vi-
gueur jusqu'au 31 décembre 1964.

Possibilité
d'une réduction graduelle

C'est toutefois l'article premier qui
initérésisie surtout la population, en tout
©ta l'ensemble des locataires. En voici
le texte :

La Confédération peut édicter des
prescriptions Sur les loyers et les fer-
mages non agricoles, ainsi que sur la
protection des locataires.

Le r contrôle des loyers sera réduit
graduellement dans la mesure où cela
est faisable sans qu 'il en résulte de
troubles pour l'économie dans son
ensemble. Il pourra être remplacé par
une surveillance qui permette en
principe une libre formation des
loyers, tout en empêchant qu 'ils ne
subissent une hausse démesurée.

La Confédération peut déléguer ses
attributions aux cantons.

Il s'agit évidemment de règles géné-
rales don t l'application doit être préci-
sée dans des dispositions d'exécution.
Et les précisions sont bien néoessa ires,
cair les dispositions fondamentales lais-
semit place à diverses interprétations,
en particulier sur le moment opportun
die « réduire » le contrôle.

Mâits, je le répète , attendons te mes-
sage qui, peut-être, nous permettra de
pénétrer plus profon dément datis la
pensée et tes intentions des ajuiteurs du
projet.

G. P.

L'ESPIONNE
DE LA MODE

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Maria Kiaistner-Srubair, qui a été
écrouée pour contrefaçon à la prison
de la Petite-Roquette, doit être inter-
rogée sous peu par M. Cadé, juge d'ins-
truction au tribunal de la Seine, char-
gé de ce nouveau dossier dont le vo-
lume fait déjà dire aux enquêteurs
qu'ils s'agit de l'affaire la plus im-
portante découverte depuis la guerre
dams Ce domaine tirés particulier.

L'incu lpée, qui avait réussi en 1952
à se faire accréditer comme conrespon-
dante d'un grand hebdomadaire illus-
tré de Vienne, assistait, sous ce cou-
vert, à toutes les présentations des
grands couturiers.

Des millions chaque mois
En fait , sa prétendue activité jour ;

nalistique dissimulait uin trafic qui lui
rapportait des millions de francs fran-
çais chaque mois et permettait à ses
véritables patrons de réaliser des mil-
lion s de bénéfice au détriment des
créateurs parisi ens.

Car le courrier que la soi-di samt cor-
respondante die presse envoyait chaque
semaine à Vienine, sous le pseudonyme
de « Mairie Vera », était en fait immé-
diatement réexpédié à New-York, à une
agence spécialisée dans la vente de bul-
letins conf iden t ie l s  dest inés aux chaînes
de confectionneurs d'ouiire-AItlamtique.

Grâce à ces « sketch-books », copieu-
sement illustrés — et que les pla-
giaires, pour justifier le coût très élevé
de leurs abonnements, ont l'audace de
faire protéger par lie « copyright » inter-
national 1 ¦— ces confectionneurs pou-
vaient laincer en grande série, sur te
marché U.S., des copies servîtes de la
mod e parisienne, à des prix très bas
et avant même que les modèles acquis
réguillèrement à Paris par des acheteurs
honnêtes aient pu être réalisés.

Maria Kastner-Srubar, qui venait de
reconstituer sur le papier l'ensemble de
la nouvelle collect i on de Christian Dior,
aurait sains doute pu continuer à exer-
cer longtemps encore sa coupable in-
dustrie si l'attention des policiers
n'avait fini par être attirée par te nom-
bre insignifiant d'articles para issant
sous sa signature dans l'illustré vien-
nois dont elle se réclama it, par rap-
port à la masse énorme de ses envois
hebdomadaires. Son courrier fut inter-
cepté et il nppairut qu'il ne comportait
ni échos, comptes rendus ou critiques,
comme il est d'usage chez tes chro-
ni queurs de la mode, mais uni quement
des croquis, des cotes chiffrées et des
indications essentiellement techn iques.

Privant les contrefacteurs étrangers
de leur primci palle source d'informa-
tions, l'arrestation de Maria Kastner-
Srubar revêt la plus grande Importance
pour la haute couture parisienne, vé-
ritable industrie qui fait plus de six
milliards die francs français de chiffre
d'affaires chaque année et emploie une
dizaine de milliers d'ouvriers et ou-
vrières.

M. Nixon :
« Ike ne s'en laissera

pas conter »
MINNEAPOLIS , 25 (Reuter) . — Le

vice-président des Etats-Unis, M. Ri-
chard Nixon , a déclaré, mardi, à une

BOVERESSE
A l'école

(c) Après six semaines de vacances,
la rentrée des classes a eu lieu lundi
matin pour les élèves du village, alors
que ceux de la classe du Mont ont
déjà « recroché > depuis le 10 août.

De la troupe
(c) La col. VI de l'E.R. D.C.A. 232
qui se trouve actuellement à Payerne
sera stationnée dans notre village du
1er au 5 septembre prochain , soit au
total 86 hommes et 82 véhicules, dont
72 camions légers et lourds.

Les cantonnements se trouveront au
Séchoir et la cuisine sera installée à
la lessiverie communale.

Série noire
sur les routes

ITALIE

ROME, 25 (A.F.P.). — Vingt-trois
personnes ont été tuées et des dizai-
nes d'autres blessées dans des acci-
dents de la route en Italie au cours
des dernières quarante-huit heures. La
plupart et les plus graves de ces ac-
cidents ont été provoqués par la pluie
qui a rendu la chaussée très glissante.

Autour du monde en quelques lignes
AUX ÉTATS-UNIS , les chefs des

missions di p lomatiques du Liban , de
l'Arabie séoudite , du Yemen, de la
Libye , de la Tunisie , d'Irak , du Sou-
dan , de la Républi que arabe unie et
de la Jordanie à Washington, ont pu-
blié mardi une déclaration dans la-
quelle il est notamment dit : « Nous
esp érons que les Etats-Unis donneront
un p lus grand appui , lors de la pro-
chaine assemblée des Nations Unies,
à la lutte de l'Algérie pour la liberté. »

L'ancien chef du gouvernement du
Venezuela, M. Marcos Perez Jimenez
a été arrêté à Miami à la suite d'une
demande d' extradition.

EN INDE , s'adressant au parlement
M. Nehru , premier ministre, déclara
que l'Inde , si cela était nécessaire, dé-
fendrait contre toute intrusion les
Etats du Bhutan et du Sikkim, à la
frontière indo-tibétaine. L'Inde entre-
tien auee ces deux Etats des relations
contractuelles et est responsable de
leur défense.

EN GRANDE-BRETAGNE , le parti
travailliste a déclaré mardi que s'il
revenait au pouvoir, il supprimerait
tous les f ra i s  à la charge des patients ,
?ui ont été introduits depuis 7948 par

e ministère de la santé p ublique. Ac-
tuellement , les Anglais doivent payer
un shilling par ordonnance. En outre ,
ils doivent supporter une partie des
frais  des dents artificielles , des lu-
nettes et autres instruments médicaux.

AU JAPON , le premier ministre, M.
Kishi, va f a ire parvenir au premier
ministre Khrouchtchev, un message
personnel , dans lequel il exprimera
son désir de voir se renforcer l'amitié
entre les deux nations. Un dé puté ja-
ponais qui partira pour Moscou mer-
credi où. il pré parera l'exposition ja-
ponaise de l étè prochain , remettra le
message à M. Khrouchtchev.

EN ARGENTINE , trois cent mille
ouvriers métallurg istes se sont mis
en grève mardi matin.

EN IRAK , cinq of f ic iers  et un civil
ont été exécutés mardi matin pour
avoir pris part à la révolte avortée
de Mossoul , en mars dernier.

EN FRANCE , le g énéral de Gaulle
a remis lundi soir à son éditeur le
7me et dernier chapitre du troisième
tome de ses « Mémoires de guerre ».
Ce volume s 'intitule a Le salut *.

Un impudent et inepte
article de I'« Etoile rouge »

sur notre pays
MOSCOU , 25 (Tass). — Un article

de l'organe du ministère soviétique de
la défense « Etoil e rouge • critique la
prétendue décision de la Suisse d'équi-
per son armée d'armes atomiques.
L'article relève que cette décision est
•n contradiction avec les efforts géné-
raux tendant  à diminuer la tension in-
ternationale (!) et n 'est pas conforme
également aux nécessités de la Suis-
•e (!).

Les intenses préparatifs de guerre
coûtent à la Suisse beaucoup d'argent ,
«s dépenses militaires engloutissent le
50% du budget de l'Etat.

Les partisans de l'équipement ato-
mique de la Suisse fon t un large
Usaee du matériel de propa gande de
l'OTAN, tandis que tes « militaristes »
tentent en même temps d'empêcher le
peuple à exprimer sa volonté.

(Red. — // n'est pas nécessaire de
réfute r d' aussi s tup ides critiques.).

¦k Dans un message à l'Assemblée fédé-
rale concernant les locaux de l'ambas-
sade de Suisse à la Nouvelle-Delhi, le
Conseil fédéral demande pour la cons-
truction de cet Immeuble un crédit d'ou-
vrages de quatre millions de francs.

PAYERNE
A la conr du château

(c) Les travaux de pavage de la cour
du château se poursuivent activement.
On ne sait toutefois s'ils pourront être
terminés pour la rentrée des classes,
qui aura lieu lundi. La cour est main-
tenant embellie par la reconstitution
de l'ancien puits du cloître. Ce travail
délicat fait honneur à ceux qui l'ont
accompli.

l'O.VI 'MILIEU

La commission de gestion
du Conseil national
reçue officiellement
par la municipalité

(c) Vendredi dernier, tes membres de
la commission de gestion du Conseil
roaitlonail, pairm i lesquels M. Gaston
Clottu, vice-président, voya geant à bord
d'un cair postal , se sont rendus à Pon-
iairlier pour y visiter tes bureaux de la
douane suisse en gaire internationale.
Aussitôt après, ils fuirent reçus officiel-
lement par la municipalité au Salon des
portraits de l'hôtel de ville. M. Ernest
Besançon, maire, et le Dr Jacques Hen-
niet, sénateur diu Doubs, leur souhaitè-
rent la bienvenue et exaltèrent l'amitié
frainoo-suiiissie. M. Jutes Graindijcan , pré-
sident de la commission, leur donna la
réplique.Tournoi des tennismen

professionnels à Montreux
Première soirée die la tournée pro-

fessionnel te de Jack Kramer, à Mon-
tTeux. Simples : Tony Trabent (E-U)
bat Ashley Coopeir (Aus ) 4-6. 6-4, 6-4 ;
Lewis Hoad (Aus) bat Mal Andersen
(Ans) 4-6, 6-4, 8-6.

Ordres des matches de la deuxième
soirée : Coopeir contre Anderson et
Trabent contre Hoad. En double , Coo-
per - Trabert contre Anderson - Hoad
(Trabert - Anderson contre Hoad - Coo-
per te premier soir).

GEiVÊVE

GENÈVE. — Une mission d'enquête
du Bureau international du travail ,
envoyée par le directeur généra l du
BIT pour étudier la situation en URSS
en matière de liberté syndicale, a
quitté Genève, lundi , par avion.

La mission visitera des centres in-
dustriel s, agricoles et commerciaux
comme Moscou, Leningrad , Kiev,
Odessa et Minsk. Elle se rendra au
Caucase, dans l'Oural, dans tes répu-
bliques asiatiques et en Sibérie.

Une mission d'enquête
du Bureau international

du travail
est partie pour l'URSS

M. Malraux
pose la première pierre
de la «Maison de France»

à Brasilia

BRÉSIL

RIO DE JANEIRO, 25 (A.F.P.). —
« C'est avec émotion que je saisis l'oc-
casion qui m'est offerte d'affirmer te
propos des Brésiliens de marcher aux
côtes des nations européennes, et no-
tamment de cette France éternellement
jeune parce qu 'elle puise ses forces
aux sources mêmes de l'antiquité », a
notamment déclaré M. Kubischek, pré-
sident de la République brésilienne,
en prenant la parole à Brasilia , lors de
la pose de la première pierre de la
Maison de la culture française par
M. André Malraux, ministre d'Etat
français.

Parlant ensuite de la lutte pour le
développement qui est, a-t-il dit , « une
lutte pour la défense de la culture »,
le président à évoqué te redressement
effectué par l'Europe depuis la fin de
la guerre, redressement qu 'il a qua-
lifié de miracle. « Un miracle, a-t-il
dit , que nous n'attribuons pas seule-
ment aux facteurs matériels, mais que
nous considérons comme une affir-
mation de la force de l'esprit et de
la prééminence de la culture. »

LONDRES , 25 (A.F.P.). — Des si-
gnaux radar envoyés d'Angleterre ont
été parfaitement captés au Texas
après avoir été réfléchis par la lune,
annonce, mardi soir, le ministère de
l'armement.

L'expérience a été tentée par des
membres de l'Institut royal de radar
à Malpern et du Laboratoire de re-
cherches pratiques en électricité de
l'université du Texas. Elle fait par-
tie d'un vaste programme d'étude
par radar de la surface de la lune.
Les signaux radar d'une durée de
5 microsecondes chacun, au rythme
de 250 impulsions par seconde, ont
été transmis par un radio-télescope
d'un diamètre de 15 mètres environ,
avec une puissance de 2 megavatts.
Cet appareil a déjà été utilisé pour
localiser les satellites artificiels so-
viétiques et pour effectuer des ex-
périences sur les échos lunaires.

Les signaux radar reçus mardi au
Texas ont également été captés en
Angleterre par la station émettrice.

Des signaux radar
réfléchis par la lune
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BERNE , 25. — Un message du Con-
seil fédéral à l'Assemblée fédérale,
sur lequel nous reviendrons et con-
cernant l'assistance technique fournie
par la Suisse aux pays sous-dévelop-
•pés propose que te Conseil fédéral
«oit autorisé :

1) A allouer une contribution an-
nuelle de deux millions de francs au
« programme élargi » d'assistance tech-
nique des Nations Unies.

2) A adhérer au « fonds spécial »
d'assistance technique des Nations
Unies et à lui allouer une contribu-
tion annuelle de deux millions de
francs.

Nous participerons
à l'assistance technique

aux pays sous-développés

tu men

il HH.H , 23. — Dimanche soir, vers
22 heures, une jeune fille a été atta-
quée près de l'hôpital des enfants.
11 n'est pas encore établi s'il s'agit
d'un acte de brigandage ou d'une ten-
tative de viol.

Deux jeunes inconnus suivaient la
«une fille dans la rue « Hirschen-
Sraben . et l'attaquèrent aux abords
• l'hôpital des enfants .

L'un d'eux saisit la jeune fille au
cou. Celle-ci se mit à crier et à mor-
^n son agresseur , et réussit ainsi à
Btettre en fui te  les deux crapu les.

Deux jeunes crapules
attaquent une jeune fille

VALAIS

SION. — La ' cueillette des abricots
touche à sa fin en Valais. La récolte
1959 se rangera parmi celte des meil-
leures années puisque le total des
expéditions est de 6.559.000 kilos . L'an-
née record reste celle de 1946 où l'on
expédia du Valais plus de sept mil-
lions de kilos.

La récolte des abricots
touche à sa fin

(

Dernier
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DIABLES AU SOLEIL avec
Frank Sinatra - Tony Curtis

un film Inoubliable
d'après le roman « Kings go forth »

Moins de 16 ans non admis

Vu l'abondance de la pêch e
sur le lac

Grand choix
de poissons frais

à la camionnette spéciale

MIGRO S
Hôtel Robinson , Colombier

CE SOIR Dft lftïSE
On cherche pour

JEUNE GYMNASIEN
de 16 ans, PENSION dan s famiilte où il
serait assuré de bons tiraiitemonits et vie
de famille.

Offres écrites avec condit ion s de-
mandées à case postale 31135, Neu-
ebâteJ.

STUDIO fi DERNIER JOUR
M Séances
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LES R É V O L T É S
(IL MANTRLLO ROSSO)

Un grand film de cape et d'épée
dans le cadre romantique

de la ville de Pise au XVIme siècle
Moins de 16 ans non admis

ÉTAIN (France de l'Est), 25 (Reu-
ter). — La première escadrille de chas-
seurs à réaction américains du type
F-100 ont quitté mard i la base aérien-
ne d'Etain pour Spangdaglem, en Al-
lemagne occidentale.

Tous les chasseurs à réaction sta-
tionnés à Etain , quitteront mardi et
mercredi la base en question pour
gagner leurs nouveaux points d'attache.
C'est la première mesure en applica-
tion de la décision des Etats-Unis de
retirer de France leurs deu x cents
Super-Sabres munis de bombes ato-
mi ques, après que le gouvernement
français eut refusé d'accueillir plus
longtemps sur son sol des dépôts d'ar-
mes atomi ques sans pouvoir exercer
sur eux un contrôle quelconque.

Les chasseurs à réaction
américains

partent nour l'Allemagne



AU JOUR LE JOUR

I 

Aujourd'hui

SOLEIL Lever 05.3J
Coucher 19.19

LUNE Lever 23.2£
Coucher 13.3E

Des bornes dangereuses
Dimanche soir, 16 août , un jeu ne

motocycliste était victime d' un gra-
ve accident ( f racture  du crâne) à
l' avenue du ler-Mars . Voulant dé-
p asser une voiture , il f u t  surpris p ar
la manœuvre de celle-ci , qui serrait
à gauche pour fa ire  une présé lec-
tion. Le motocycliste serra égale-
ment à gauche et vint se jeter vio-
lemment contre une des bornes-
balises p lantées au milieu de la
chaussée.

Cet accident a provoqué la réac-
tion, que nous estimons for t  lég i-
time, d' une de nos lectrices, quel-
que peu estomaquée de constater
que sur l'avenue la p lus large de la
ville notre police , en installant ces
bornes, a créé un véritable danger
pour les conducteurs de véhicules,
La preuve en est f ournie  par l' ac-
cident dont nous parlo ns.

Notre lectrice estime que cet
bornes devraient être lumineuses
car de nuit , avec leurs raies blan-
ches et noires, elles deviennent
grises et se confondent  avec l'as-
phalte, au regard des conducteurs.
Dans toutes les grandes villes, de
telles bornes sont lumineuses. Leui
éclairage propre est d'autant p lus
nécessaire que les conducteurs rou-
lent avec les pet i ts  f e u x .

Nous pouvons ré pondre à cette
lectrice que la pose de bornes lu-
mineuses avait été demandée au
Conseil généra l , mais que cette sug-
gestion avait été repoussée à cause
du coût élevé de ces engins. On
peut se demander toutefois s'il est
besoin d 'installer des bornes mas-
sives, métalli ques , d' une solidité à
d é f i e r  les siècles et A estrop ier les
malheureux qui s'y heurtent. Choi-
sissons une construction p lus sim-
ple et moins coûteuse, et éclairons
ces bornes.

NEMO.
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S V 1 M - S I  I JPICE
Le quartier de la Foule
sans eau sous pression

(c) Des enfants ayant provoqué un
court-circuit dans te quartier de la
Foute, il en est résulté une surtension
à la station de pompage d'eau cou-
rante dont le moteur a été détérioré.

La réparation deva nt durer quelques
jours, la distribution d'eau courante
au quartier de la Foule ne reprendra
que vers la fin de la semaine. En
attendant, ménagères et paysans doi-
vent s'approvisionner d'eau à la fon-
taine et aux vieilles citernes.

Probité
(c) Au cours de l'été il a été rap-
porté au bureau communal la somme
de 100 fr. par M. Louis Reymond, et
celle de 20 fr. par la petite Nicole
Bobillier. Ces sommes, qui avaient été
trouvées sur la voie publique, ont été
rendu es à leurs propriétaires.

LA COTE-ALX-FÉES
Fuite colmatée

(sp) Nous avons signalé que le réser-
ovir communal s'était vidé en quelques
heures et que des recherches abouti-
rent à la découvert e d'une importante
fuite dans une conduite souterraine.
Les travaux de répa ration ont été
exécutés et tout est maintenant ren-
tré dans l'ordre.

HUTTES
Après un accident

(sp) Le 31 juillet , une automobile en
stationnement avait été tamponnée par
la fourgonnette d'un marchand d'eaux
gazeuses de Môtiers , M. R. G., qui ve-
nait de quitter te Cercle populaire.

Pour perte de maîtrise, le tribunal
a infligé à R. G. 15 fr. d'amende et
5 fr. de frais , alors que le procureur
avait requis 40 fr. d'amende.

Le conducteur devra en outre répa-
rer financièrement le dommage causé
à la voiture.

LES VERRIÈRES
Après une arrestation

Nous avons signalé hier l'arrestation
dans notre village d'un nommé J.-C.
G. qui était sous le coup d'un mandat
d'arrêt. Précisons que G., qui venait
de faire un mois de prison à Besan-
çon pour rupture de ban, était revenu
en Suisse san s vouloir se cacher puis-
qu'il avait fait demander le relief
d'un jugement rendu par défaut par
le tribunal du Val-de-Travers, relief
qui lui avait été accordé, mais qui
n'avait pu lui être notifié. La gendar-
merie des Verrières n 'eut pas à de-
mander du renfort . La présence d'un
gendarme de Môtiers était une coïnci-
dence.

MONT-DE-RUTTES
Une femme est nommée

buraliste et facteur
Mme Liliane LardeJIi vient d'êtr»nommée buraliste et facteur au M0ntde-Buttes, M. Arthur Baumann , {ac-teur à Couvet , ayant renoncé 'à oc-cuper ce poste.

BOUDRY

Rienfaits et méfaits de la pluie
(c) Après la longue période de séche-
resse, l'abondante pluie tombée ces
derniers jours était la bienvenue. Par-
tout les prés ont repris le vert et,
s'il n'y eut guère de regain , on
peut espérer en compensation une
bell e période de pâture. La vigne qui ,
en général , est fort prometteuse et où
la maturité est déjà avancée , commen-
çait aussi à pâtir dans les endroits
au sol peu profond ou très graveleux
et, là encore, la pluie qui va gonfler
les grains aura été utile.

La médaille pourtant à son revers.
Des ravines se sont creusées dans les
parenets en pente où la terre avait
été récemment remuée. Entraînée par
l'eau , cette terre transformée en bour-
bier s'est répandue sur prés et routes
et a pénétré dans quelques caves. Sa-
medi après-midi , il fallut avoir re-
cours à la moto-pompe pour vider le
sous-sol d'un gros bâtiment du fau-
bourg Ph.-Suchard , envahi par l'eau
et le bourbier y formant une couche
d'un bon mètre d'épaisseur.

REGIONS DES LACS j
PORTALHAN

Un ouvrier agricole
se fracture le crâne

(sp) Mardi soir, vers 20 heures, M.
Charles Vaucher , 40 ans, ouvrier agri-
cole chez M. Léon Martin , est tombé
du soliveau de la grange, d'une hau-
teur de plusieurs mètres. On l'a con-
duit à l'hôpital d'Estavayer. Il souf-
fre d'une fracture du crâne.

BIENNE
Kermesse de la vieUle viUe

(c) La traditionnelle kermesse de la
vieille ville s'est déroulée de vendredi
soir à dimanche soir dans l'ambiance
animée et joyeuse accoutumée. SI la
pluie du samedi lui a été quelque peu
défavorable , le dimanche lui a apporté
la foule des grandes occasions. La plupart
des commerçants du cœur de la cité
avaient ouvert boutique sur la rue. Les
amateurs de danse moderne purent sau-
ter à leur aise sur les podiums d'occa-
sion. Le négoce alla bon train .

Collision d'une camionnette
et d'une moto : un blessé

(c) Mardi matin, à 6 h. 50, une ca-
mionnette et une moto se sont heur-
tées à la rout e du Riischli. M. Her-
mann Schaffroth , domicilié faubour du
Lac (12, a eu la jambe gauche cassée.
Immédiatement l'ambulance municipale
l'a transporté à l'hôpital de Beau-
mont.

CHIÈTRES
Trouvailles archéologiques

à l'église
(c) Au cours des travaux de restau-
ration de l'église de Chiètres, en met-
tant au jour d'anciennes murailles , on
a trouvé des restes de tuiles et des
pierres romaines incorporés dans la
construction . Ces pierres étaient tail-
lées à l'exacte dimension des briques
voisines . A l' extérieur du choeur, on
a découvert un chapiteau romain pla-
cé comme pierre d'angle.

Il est donc à croire que tes maté-
riaux de villas ou d'autres édifices
romains ont été utilisés lors de la
construction de l'église, comme cela
s'est vu fréquemment ailleurs.

SAIIVT-IMIER
Changement de tension

(c) Un changement de tension de 5000
volts à 16.000 volts rendu nécessaire
par l'accroissement de la consommation
électrique et par le développement des
.installations, a été opéré dimanche dans
la partie nord du réseau électrique
local.

LE RÉMONT
Une auto parisienne

dans un ravin : un blessé
(sp) Hier soir, à 20 heures, sur la
route du Bémont , près du Cerneux-
Péquignot, une auto parisienne a quitté
la chaussée près de la ferme du Creux
et est allée s'abîmer dans un ravin.

Si le conducteur, en séjour dans la
région , s'en tire avec quelques bles-
sures légères, par contre un des occu-
pants souffrant d'une commotion céré-
brale et de blessures au cuir chevelu,
a été transporté à l'hôpital.

LES ÉMIBOIS
Deux voitures

font un tête-à-qaene
Un accident de la circulation sipecta-

culaiire s'est produit avant-hier, vers 15
heures, sur la route camtonale bordant
la ligne de chemin de fer entre te Noir-
mont et les Emibois.

M. M. Wuilleumier, instituteur à la
Chaux-de-Fcinds, qui voulait doubler la
voiture de M. Abel Godai, habitant Cer-
neux-Godat, se rabattit trop v ite sur sa
droite et acorocha l'avant de l'autre
véhicuile. Les deux chauffeurs perdirent
la maîtrise de 'leurs machines, qui fini-
rent leur course, la première sur la li-
gne du chem in de fer, tes quatre roues
en l'air, la seconde dans la même posi-
tion dans un champ de blé. Par mira-
cle, les passagers sont indemnes. Les
dégâts se montent à quelque 4000 fr.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 25 août

Température : moyenne: 23,2 ; min.: 17,0;
max.: 27,6. Baromètre: moyenne: 726,8
Vent dominant: direction: est-nord-est ;
force : modéré.

(Moyenne pour Neuchâtel 719,5)
Hauteur du baromètre réduite à zéro

Niveau du lac du 24 août à 6 h. 15: 429.21
Niveau du lac du 25 août à 6 h. 30: 429,21

Température de l'eau 21°

Prévisions du temps. — Pour toute la
Suisse : temps beau et chaud. Au nord
des Alpes brouillards matinaux par pla-
ces en plaine. Températures comprises en-
tre 25 et 30 degrés en plaine l'après-
midi. Vent d'ouest, en eénéral faible.

DOMRRESSOrV
Reprise de l'école

(c) Après six semaines de belles
vacances, l'école a recommencé lundi.

LES GElMEVEYS-sur-COFFRANE
La rentrée des classes

(c) Ayant joui du beau temps, nos en-
fants ont pu largement profiter de
leurs six semaines de. va camées. Comme
tout a une fin , ils ont repris 1e chemin
de l'école lundi matin .

LA CHAUX-DE-FONDS
Décès de DI. Alfred Lœwer
qui fut un brillant avocat

d'assises

(c) On annonce la mort à la Chaux-de-
Fonds, après une courte maladie, à l'âge
de 74 ans, de M. Alfred Lœwer, avocat.
Le défunt obtint son brevet en 1909 et
ouvrit, très jeune encore, une étudie à
la Chaux-de-Fonds. Durant sa carrière
brillante, il se fit connaître comme un
avocat d'une grande habileté. U y a
une trenta ine d'amnées, à l'époque où la
Cour d'assises jouait um rôle plus im-
portant qu'aujourd'hui, il participa à
tous tes grands procès d'alors en rai-
son de ses dons oratoires qui lui va-
laient une grande réputation.

Dans le quartier de Rel-Air
J La Musique militaire , poursuivant
ses concerts de quartier, se produ ira
oe soir dans les quartiers du pont
du Mail , de Bel-Air, Bellevaux et Gi-
braltar.

Toujours le carrefour
du Dauphin

Une collision s'est produit e hier, à
14 h . 15, à Serrières, sur la route
cantonale, entre une auto qui venait
de quitter le c stop • devant l'hôtel
du Dauphin et un side-car soleurois.
Les occupants de ce dernier, M. et
Mme Otto Allemann , de Welschen-
irohr, qui se plaignent de douleurs
dans le dos , ont été conduits à l'hô-
pital des Cadolles par l'ambulance de
la police.

Mort de l'assassin
de la rue de la Serre

Le 15 août dernier est décédé dians
un hôpital Jean Ross iaud, né en 1896,
qui , 1e 21 décembre 1953, avait sau-
vageusement tué sa sœur, à la rue de
la Serre. Il avait été condamné par la
Cour d'assises à la réclusion à vie le
22 ootobre 1954 et était incarcéré à
Thorberg, d'où il sortit pour être hos-
pitalisé à cause de son mauvais éta t
de santé.

Ouverture de la troisième
Foire de Bienne

De notre correspondant de Bienne i
La Foire bisanuell e de Bienne sem-

ble déjà entrée dans la tradition, tant
elle marque d'une manière heureuse
la venue du temps d'automne. C'est
une des dernières rencontres de l'an-
¦tée pour le peuple seelandais et juras-
sien et de ses amis proches et loin-
tains, dans un cadre magnifique et
dans une ambiance des plus sympathi-
qu es.

Hier, en fin d'après-midi, les repré-
sentants de la presse ont été aima-
blement reçus et orientés par M. Max
Huber , industriel, président, M. H.
Ziegler, président du comité de presse
et de propagande, et M. P.-A. Gigy,
président de la société de développe-
ment de Bienne et environs. En par-
courant tes stands des 220 exposants,
ils ont apprécié te bon goût qui a
présidé à l'établissement de cette ex-
position.

La Foire de Bienne jouit d'une si-
tuation privilégiée. S'étendant au bord
du lac, elle bénéficie d'un décor natu-
rel de premier choix dont les organi-
sateurs savent tirer tes plus beaux
effets . Tout est à portée de main et
lorsqu'un artiste peut y ajouter sa
touche (c'est M. J.-R. Leutenegger,

graphiste, entouré d'architectes et
d'émmentes personnalités de la bran-
che décorative ainsi que de treize jar-
diniers), un magnifique fond ambiant
est créé.

Les exposants ont rivalisé de goût
et d'originalité. Le pavillon de l'hor-
logerie et de la bijouterie n 'a rien à
envier aux expositions des grands
comptoirs du pays. Plus modeste dans
son étendue, il en a tout 1e charme et
toute la richesse. Presqu e tous les
stands mettent en rapport tes visiteurs
avec les nouveautés qu'offre le, mar-
ché actuel. Des commerçants de l'ha-
biMememt et de la mode ont compo-
sé de gracieuses présentations dans le
style ancien qui tranche d'agréable fa-
çon sur la mode actuelle. Les stands
de dégustation sauront sans doute re-
tenir de nombreux amateurs.

Le soir, l'illumination ajoute encore
aux charmes de l'ensemble. Certaine-
ment qu'au cours de ces douze pro-
chains jours, nombreux seront les
Btennois, les Seelandais, tes Jurassiens
et tous leurs voisins et amis qui tien-
dront à se retrouver dams les dix salles
d'exposition ou dan s 1e grand restau-
rant animé par des jeux d'eau du Tir
fédéral de l'an passé et par des at-
tractions diverses.

| Potage minute
| i • Jarrets de ueaîi <
t Riz nature )

Salade
Mille feuilles i

* ... et la manière de le préparer j
t Jarrets de veau. — Mettre au feu J
| dans un poêlon 50 grammes de j
î beurre , trois cuillerées d'huile et 5
| la moitié d'un oignon coupé en pe- S
î tltes tranches, laisser frire un mo- j
I ment et ajouter les Jarrets de veau j? enfarinés. Laisser rissoler en les bai- j
I- gnant de vin blanc. Lorsque celui-ci j
t sera évaporé , mettre du sel et du j
Z poivre aux Jarrets et les laisser i
t cuire à feu modéré en les baignant , j
t si nécessaire, avec du bouillon.

| LE MENU DU JOUR j

Une heure au Musée d'ethnographie
Le monde de l enfance au centre d 'une belle exposition neuchâteloise

-r±LUS personne à Neuchâtel
L/ n'ignore que, depuis le 16

_£ mai, le Musée d'ethnographie
de notre ville abrite une f o r t  belle
exposition intitulée « A quoi j ouent
les enfants du monde ? » En revan-
che il se trouve sans doute encore
un certain nombre de Neuchàtelois
qui , fau te  de temps ou par i n d i f f é -
rence , n'ont pas pris le chemin du
musée et qui , sans le savoir , p assent
ainsi à coté d'un vif  p laisir. Nous
qui venons de f lâner  une heure
durant à travers l' exposition, qui
avons regardé avec curiosité , avec
attendrissement , avec gaieté ou gra-
vité les innombrables images évo-
quant si bien le monde enfantin ,
nous allons donc raconter tout sim-
p lement ce que nous avons vu.

Nous avons fa i t  tout d'abord une
rapide (trop rap ide) promenade ,
de vitrine en vitrine, d' obj et en ob-
jet , en « suivant » le guide, si l'on
peut dire , en l'occurrence le guide
automatique de l'exposition. Préci-
sons qu 'il s'ag it-là d'une bande ma-
gnéti que qui d i f f u s e  un commen-
taire à la f o i s  didactique et p lai-
sant , entrecoupé de véritables je ts
de voix enfantines : cris de guerre
de garçons jouant aux Ind iens, dia-
logues p leins de fraîcheur de petites
f i l l e s  qui pren nent leur rôle de mè-
res (de poupées)  très au sérieux,
exclamations, rires, chant de Noë l ;
ce guide nous a p lu par le climat
qu 'il contribue à créer dans les
salles du musée et qui fa i t  mieux
comprendre quelles sont les vérita-
bles intentions des organisateurs de
l' exposition : réveiller au coeur des
visiteurs des échos authenti ques du
tempérament enfantin et lui présen-
ter le monde des enfants  dans toute
sa variété , monde passionnant qui
] >ossède ses règles , ses secrets, ses
traditions propres , monde interdit
aussi duquel sont exclus les édu-
cateurs et les parents.

Mais le guide automati que s'est
tu , le charme opère , et nous allons
p lus tranquillement cette fois-ci ,
nous arrêter devant les objets expo-
sés. Il  y  a lieu , nous semble-t-il ,
d'établir tout de suite une distinc-
tion entre deux sortes de jouets :
ceux que des adultes ont conçus et
construits à l 'intention des enfants
et ceux que les enf ants  eux-mêmes
inventent spontanément.

L'abîme existant entre ces deux
catégories est extrêmement pr ofond ,
autant , et c'est naturel , que le fossé
creusé entre les conceptions de vie
de l' enfant et celles "de ses éduca-
teurs. C' est que pour les enfants , le
monde lui-même est jeu.  Un arbre
peut cacher à leurs yeux des « es-
pions », une maison sera un impor-
tant point stratég ique. D' une bran-
che taillée , ils feront  un arc tandis
que des pistes compliquées s'adapte-
ront â la forêt , à la rivière, aux
chemins. Plus le jouet sera simple,
plus l 'imagination aura une part ac-
tive , apportant au jeu toutes les va-
riations possibles.

Ortega y Gasset déjà s'émerveil-
lait , en regardant des garçons se
tirer de rocher en rocher d'invisi-
bles f lèches , des ressources enfan-
tines. « Le monde est une matière
molle et p lasti que pour l 'énorme
vitalité de l'en fan t, disait-il ; notre
tendresse envers l'enfance est pe ut-
être inadéquate. L'inverse serait
p lus juste  : qu 'eux nous regardent
avec tendresse parce que la vie
perd déjà de sa vigueur en nous.
Mais eux... envie, e f f r o i , saississe-

Bâtir : c'est ainsi que s'appelle cette partie de l'exposition groupant matériel
de construction et modèles réduits.

(Press Photo Actualité)

ment, voilà ce qu 'insp ire la force
vitale de l' enfant qui a un gosier
géant , avale les paysages et les p lus
grandes angoisses joyeusement , et
qui , avec un geste de divine élé-
gance, prend dans ses mains ces
énormes pierres rouges, et fabrique
avec elles un jouet délicat. »

C' est pourquoi les enfants  ne de-
vaient pas être absents de cette
exposition. C' est à eux qu 'on a fa i t
appel (et p lus précisément à une
centaine d 'élèves des écoles pri-
maires et secondaire de Neuchâtel)
pour décorer la surface murale du
hall d' entrée , de scènes ayant pour
thèmes les jeux  et les j ouets.
. En outre, d'admirables photos,
choisies parmi les centaines que
le musée reçut à l'occasion du con-

: cours organisé dans ce but , illus-
trent parfaitement la puissance ima-
g inative de l' enfant , jouant avec les
éléments naturels, découvrant l'art
et la vie, construisant , apprenant ,
créant ses propres spectacles, inju-
riant, attaquant, exp loran t , imitant
les adultes.

F. p.
(A suivre.)

La chancellerie d'Etat nous commu-
nique :

Dans sa séance de mardi, le Conseil
d'Etat a nommé en qualité de débi-
tants de sel :

M. Samuel Michaud , à Brot-Dessus,
en remplacement de M. J. Studer, aux
Petits-Ponts, démissionnaire ;

Mme Suzanne Matthey, à Savagnier,
en .remplacement de M. Samuel Mat-
they, démissionnaire.

Débitants de sel

Vélo contre scooter
(c) Mardi, vers 12 h. 15, au carrefour
des rues de l'Ancien-Stand et des
Sports, une cycliste est entrée en col-
lision avec un scootériste. Tous deux
ont fait une chute mais n'ont pas été
blessés. Les véhicules ont subi des
dégâts.

YVERDON
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Heureux ceux qui n'ont pas vu
et qui ont cru.

Jean 20 : 20.
Monsieur Pierre Payn , à Château-

d'Oex ;
Monsieur et Madame Laurent Payn

et leurs enfants , à Serrières ;
Madame et Monsieur Romano Bs-

retta , à Château-d'Oex,
ainsi que les familles parentes et

alliées ,
ont la grande douleur de faire part

du décès de

Madame Ida PAYN
née REASSO

leur chère et regrettée mère, belle-mère,
grand-mère, parente et amie, que Dieu
a reprise à Lui ce jour, dans sa 82in«
année, après une courte maladie.

Neuchâtel, le 25 août 1959.
(Perrière 26)

L'ensevelissement, sans suite, aura
lieu j eudi 27 août , à 11 heures, au
cimetière de Beauregard (entrée por-
tail sud).

Domicile mortuaire : hôpital des Ca-
dolles.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

—^^^W
Monsieur Paul Stuki , à Mon tmollin .
Madame et Monsieur Jean-Pierre Mark-walder-Stuki et leur fille Isabelle î

Zurich ; '
Madame et Monsieur Samuel K ilch-herr-Stuki, à Cortaillod ;
Monsieur Rolf Stuki , à Montmollin
ainsi que tes familles parentes etaillées,
ont le grand chagrin de faire part dudécès de

Madame

Gertrude STUKI-BRAUN
leur chère épouse, maman, grand-
maman, tonte, parente et amie, qu«
Dieu a rappelée à Lui, dans sa 48me
année.

Monitmolilin, le 25 août 1959.
Que ton repos soit doux comm»

ton cœur fut bon.
L'enterrement aura lieu à Corcelles,

vendredi 28 août , à 14 heures.
Culte au temple de Corcelles, à

13 h. 30.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

L'Ordre des avocats neuchàtelois a le regret de
faire part du décès de

Maître Alfred-Julien LOEWER
avocat

ancien bâtonnier
L'incinération aura lieu le jeudi 27 août, à

14 heures.

J'ai poursuivi le bon combat, J'ai achevé
la course, J'ai gardé la fol.

Toute sa vie fut courage et bonté.

Madame Alfred-Julien Lœwer ;
Monsieur Jehan Lœwer ;
Monsieur et Madame Claude Lœwer et leurs enfants Catherin*

Nicolas et Lucas ;
Madame et Monsieur Jacques Schœberlein-Lœwer et leur fille

Dominique-Isabelle, à Lausanne ;
Monsieur et Madame Marcel Lœwer, à Genève ;
Monsieur Edmond Lœwer ;
Mademoiselle Angèle Lœwer ;
Madame veuve Wahlfried Blum, à Genève ;
Monsieu r et Madame Edouard Maire et leurs enfants, à Genève ;
Monsieur Wahlfried Blum et ses enfants, au Canada,
ainsi que les familles parentes et alliées,
ont le chagrin de faire part du décès de leur très cher époux,

bon papa et grand-papa, frère, beau-frère, oncle et parent,

Maître Alfred-Julien LOEWER
Avocat, ancien bâtonnier

survenu dans sa 74me année, le 25 août 1959, après une courte
maladie supportée avec vaillance.

La Chaux-de-Fonds, le 25 août 1959.

L'incinération, sans suite, aura Meu le jeudi 27 août, à 14 heures.
Culte au domicile pour la famille à 13 h. 30.

Une uirne sera déposée devant le domicile mortuaire :
22, avenue Léopold-Robert.

Prière de ne pas faire de visites.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire part.

Le Conseil d'administra tion ,
le Comité coopératif ,
la Direction et le Personnel de la

SOCIÉTÉ COOPÉRATIVE MIGROS NEUCHATEL
ont le pénible devoir d'annoncer le décès de

Maître Alfred-Julien LOEWER
avocat

président du Conseil d'administration

H fut membre fondateur et le premier membre du Conseil
^'administration.

Grâce à son intelligence, son courage et au rayonnement de
>a personnalité, il donna l'essor au développement de notre société.

Sa mort est pour Migros une perte immense, mais son exemple
restera longtemps encore vivant parmi nous.

L'incinération aura lieu le jeudi 27 août 1959, à 14 heures,
au crématoire de la Chaux-de-Fonds.


